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Dans un monde en perpétuelle
mutation, les avertissements
de Driss Lachguar, Premier se-

crétaire de l’USFP, résonnent comme
un appel urgent à la réflexion et à l’ac-
tion. Samedi, lors d’une réunion avec les
secrétaires régionaux et provinciaux du
parti, le dirigeant ittihadi a dressé un ta-
bleau à la fois lucide et préoccupant de
la décennie à venir, insistant sur l’im-
portance d’une vision stratégique auda-
cieuse pour faire face aux défis
internationaux et nationaux imminents.
Il a notamment appelé à une refonte
stratégique des politiques marocaines,
citant des défis aussi bien économiques
que diplomatiques. 

Driss Lachguar a mis en lumière un
point clé : les dix prochaines années se-
ront décisives, marquées par des trans-
formations profondes sur la scène
internationale. En évoquant la réélec-
tion de Donald Trump, il a souligné les
répercussions majeures qu’un tel évé-
nement aura sur l’équilibre géopoli-
tique. «La réélection de Trump
entraînera une réorganisation de nom-
breux enjeux sur la scène internationale
et le Maroc y sera directement impliqué
», a-t-il averti. Pour lui, «les politiques
protectionnistes de l’ère Trump, com-
binées à une rivalité stratégique accrue
entre les États-Unis et la Chine, pour-
raient transformer les équilibres mon-
diaux». Dans ce contexte, il a insisté sur
l’urgence d’une vision stratégique claire.
«La situation future n’exonère pas le
gouvernement de répondre à la ques-
tion d’une nouvelle vision stratégique
que le monde est en train de découvrir»,
a-t-il déclaré, exhortant les autorités
marocaines à se préparer à ces boule-
versements.

Tout en saluant les succès écono-
miques et diplomatiques du Maroc, ac-
quis notamment grâce aux «orientations

éclairées de Sa Majesté le Roi», Driss
Lachguar a averti contre l’autosatisfac-
tion. Il a ainsi critiqué le gouvernement
qui se limite à «célébrer et exhiber» des
acquis sans fournir de solutions dura-
bles aux défis structurels. «Nous devons
aller au-delà des discours de célébration
et commencer à nous atteler sur les
grandes réformes nécessaires pour pré-
parer les vingt prochaines années», a-t-
il souligné. 

Parmi ces défis, la dépendance ali-
mentaire croissante occupe une place
centrale. Le Premier secrétaire a rappelé
une réalité troublante: «Nous n’impor-
tons plus seulement du blé, mais égale-
ment une grande partie de nos aliments,
notamment les viandes blanches et
rouges ainsi que les huiles». Ce constat,
selon lui, illustre une vulnérabilité éco-
nomique qu’il est urgent de corriger à
travers des politiques audacieuses et une
véritable transformation du tissu éco-
nomique marocain.

Pour Driss Lachguar, le Maroc doit
désormais s’inscrire dans une nouvelle
ère. Citant la devise Royale «De la ges-
tion au changement», il a exhorté les dé-
cideurs à en faire un mot d’ordre
applicable à tous les niveaux. «Nous
sommes passés d’une phase de gestion
à une phase de changement », a-t-il
martelé, appelant à une refonte com-
plète des approches stratégiques. Dans
cette perspective, il a plaidé pour que le
gouvernement doit non seulement pré-
server les acquis Royaux mais les déve-
lopper dans un cadre de «programme
concret pour l’année 2025». Pour lui,
cette échéance doit marquer un tour-
nant décisif  dans la construction d’un
Maroc résilient et prospère.

Sur le plan politique, Lachguar a ex-
primé des critiques franches contre l’ab-
sence de dialogue entre le
gouvernement et l’opposition, qu’il at-

tribue à «l’hégémonisme de la majorité
gouvernementale». Selon lui, ce
manque de concertation affaiblit la ca-
pacité du pays à répondre aux défis ma-
jeurs. «Défendre la nation repose sur
une véritable force, celle de la démocra-
tie», a-t-il déclaré avec insistance. Il a
ainsi appelé à ouvrir un débat sur les ré-
formes politiques, notamment  les lois
électorales. «Nous ne pouvons pas ré-
péter les mêmes élections que par le
passé», a-t-il averti, insistant sur la né-
cessité de renforcer les bases de la dé-
mocratie marocaine pour accompagner
les transformations à venir.

Il a, en outre, plaidé pour une meil-
leure préparation des échéances électo-
rales et une mobilisation des forces
partisanes. «Nous devons faire de 2025
une année d’ouverture sur les ci-
toyennes et citoyens de toutes les caté-
gories sociales», a-t-il suggéré, en
insistant sur l’impératif  de «mobiliser
les énergies nationales pour une action
patriotique responsable».

Parmi les priorités évoquées par
Driss Lachguar figure la dimension cul-
turelle, qu’il considère comme un pilier
fondamental pour le développement du
Maroc. «Nous devons faire de 2025
l’année de la question culturelle au
Maroc», a-t-il déclaré, suggérant l’orga-
nisation d’un grand forum national
pour réfléchir collectivement aux défis
culturels. Pour lui, la culture joue un
rôle essentiel dans le renforcement de
l’identité nationale et dans la promotion
du dialogue social. À travers cette ini-
tiative, il aspire à mobiliser les intellec-
tuels, artistes et penseurs pour façonner
un Maroc plus inclusif  et ouvert.

Le leader usfpéiste a conclu son dis-
cours sur une note ferme, mettant en
garde contre les dérives politiciennes
qui détournent l’attention des véritables
enjeux. «Notre pays est confronté à des

défis immenses, et nous ne tolérerons
pas que quiconque nous entraîne dans
des polémiques politiciennes futiles ou
des sujets sans importance», a-t-il averti
avec vigueur. Cette déclaration reflète
l’engagement de l’USFP à se concentrer
sur l’essentiel : la préparation du Maroc
aux défis de la prochaine décennie, dans
un monde en pleine mutation.

Concernant les propositions de la
Commission sur la réforme de la Mou-
dawana (Code de la famille), Driss
Lachguar les a qualifié de «minimum
acceptable» et a exhorté le gouverne-
ment à s’engager sans délai dans leur
mise en œuvre. «Nous, au sein de
l’USFP, considérons que ce qui a été
présenté par la Commission constitue
le seuil minimal et il revient au gouver-
nement de l’appliquer», a-t-il affirmé
avec insistance.

Pour le Premier secrétaire, la révi-
sion du Code de la famille ne se limite
pas à un ajustement juridique. Elle re-
présente une pierre angulaire dans la
lutte pour l’équité et l’égalité, et une
étape nécessaire pour accompagner les
mutations sociales du Maroc. Cette ré-
forme, selon lui, est essentielle pour
renforcer les droits des femmes et as-
surer une justice sociale qui soit à la
hauteur des aspirations légitimes du
peuple marocain. Il a par ailleurs salué
la mobilisation des cadres de l’USFP,
hommes, femmes et jeunes, pour leur
engagement dans les travaux qui ont
permis de faire avancer ce dossier cru-
cial. «Ce que nous avons accompli au-
tour de la question de la Moudawana et
des droits des femmes est inédit dans
l’histoire de notre parti depuis l’époque
où le martyr Mehdi Ben Barka présidait
la conférence des Trois Continents
avant son enlèvement tragique», a-t-il
rappelé, tout en rendant hommage aux
efforts collectifs.

«Aujourd’hui, nous devons utiliser
cet élan pour obtenir encore plus de
réussites pour notre pays et notre peu-
ple», a-t-il souligné, considérant ainsi la
réforme de la Moudawana comme un
élément crucial de l’avenir démocra-
tique et social du Maroc.

À travers ce discours, Driss Lach-
guar a rappelé l’urgence d’une action
collective et concertée pour construire
un avenir à la hauteur des aspirations
marocaines. En insistant sur la nécessité
d’une transition vers le changement, il
a non seulement mis en garde contre les
dangers de l’immobilisme, mais a aussi
ouvert la voie à une réflexion approfon-
die sur le rôle que le Maroc doit jouer
dans les transformations mondiales à
venir. Pour lui, le message est clair : «les
dix prochaines années ne sont pas une
fatalité, mais une opportunité à saisir».

Mehdi Ouassat
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Les enseignements présentés par le Premier secrétaire lors de
la réunion des secrétaires régionaux et provinciaux de l’USFP
•  “De la gestion au changement”, cette devise Royale doit servir 
de mot d’ordre à appliquer à tous les niveaux 
•  Nous considérons, au sein de l’USFP, que ce qui a été présenté par 
la Commission chargée du pilotage de la réforme de la Moudawana 
constitue le seuil minimal et il revient au gouvernement de l’appliquer 
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OQTF pour se débarrasser de ses migrants 

Un truc qui ne marche pas à tous les coups
Le Maghreb en exemple

Qu’en est-il de la politique de res-
triction des visas utilisée par la
France contre le Maroc, l’Algérie

et la Tunisie suite aux difficultés rencon-
trées par Paris pour renvoyer dans leurs
pays les ressortissants maghrébins faisant
l'objet d'une obligation de quitter le terri-
toire ? « Elle n’a pas eu l’effet escompté.
Pis, elle a eu comme effet pervers des sus-
pensions de coopération consulaire et
d’aggraver les blocages. Ainsi, en 2023,
parmi les 137.730 étrangers de toutes na-
tionalités visés par une OQTF (Obligation
de quitter le territoire français), plus d’un
tiers sont originaires du Maghreb, selon un
récent rapport parlementaire français qui
a affirmé qu’« une politique migratoire
basée sur des représailles diplomatiques
s’avère donc peu viable à long terme ».

Le poids des Maghrébins 
dans les OQTF en France

En détail, ledit rapport explique qu’ «
en 2023, 34% des 137.730 OQTF en
France concernaient des ressortissants du
Maghreb, soit 47.535 personnes. Ce chiffre
dépasse largement la moyenne euro-
péenne, où les Maghrébins représentent
22% des personnes ciblées par une OQTF
(484.160 au total). 

Le rapport explique, en outre, que «
malgré le nombre élevé d’OQTF, les résul-
tats concrets restent faibles. En 2023, seuls
7,6% des migrants en séjour irrégulier
visés par une OQTF ont effectivement
quitté le territoire français, contre une
moyenne de 19% dans l’Union euro-
péenne. 

Les blocages consulaires jouent un rôle
central dans cette situation, indiquent les
rédacteurs dudit document qui révèle que
« 96% des annulations d’éloignement sont
dues au refus de délivrance de laissez-pas-
ser consulaires, nécessaires pour renvoyer
les clandestins dans leur pays d’origine. Les
pays du Maghreb, particulièrement l’Algé-
rie, figurent parmi les principaux obstacles.
Les tensions diplomatiques, exacerbées
par des désaccords, compliquent encore
davantage la coopération ».

Selon certains observateurs, la coopé-
ration consulaire, lorsqu’elle existe, est

souvent sporadique et insuffisante pour at-
teindre les objectifs fixés par la France. Par
ailleurs, les refus massifs de laissez-passer
traduisent une résistance systématique des
pays du Maghreb, qui rejettent les mé-
thodes perçues comme coercitives.

Les autres obstacles 
aux expulsions

Outre les blocages consulaires, plu-
sieurs autres facteurs entravent les éloigne-
ments forcés, ajoute le rapport qui cite «
les contraintes du trafic aérien internatio-
nal, notamment avec des pays en conflit
ou en crise ; l’impossibilité physique d’éloi-
gnement forcé, incluant des actes d’auto-
mutilation ou des refus d’embarquer ; les
situations géopolitiques instables dans cer-
tains pays comme la Syrie, la Libye, l’Af-
ghanistan ou encore le Mali qui refusent
toute réadmission ou sont inaccessibles en
raison de l’insécurité ; la pression juridique
et administrative des recours et protections
légales complexes qui prolongent les délais
et réduisent l’exécution des OQTF.

Les limites des centres de rétention
administrative (CRA)

Les CRA, censés faciliter les expul-
sions, peinent à remplir leur mission, pour-
suit le rapport. « En 2023, la durée
moyenne de rétention a augmenté à 30,4
jours (contre 23 jours en 2019), mais les li-
bérations de migrants en situation irrégu-
lière explosent, avec 500 cas par mois en
moyenne ». Le document parlementaire
souligne que même une extension de la
durée légale de rétention au-delà de 90
jours ne garantirait pas de meilleurs résul-
tats, les pays d’origine jouant souvent la
montre pour retarder la procédure.

Une présence constante en tête des
nationalités éloignées

A rappeler qu’en 2022, les Algériens se
trouvaient en deuxième position avec 1876
cas, tandis que les Marocains et les Tuni-
siens occupaient respectivement les 5e et
6e places avec 980 et 785 cas. Une dyna-
mique similaire a été observée en 2021 et
en 2018, où les ressortissants de ces trois
pays étaient régulièrement classés parmi
les nationalités les plus éloignées. L’Algérie
enregistre une hausse significative de
+148,8% en 2022 par rapport à l’année
précédente, retrouvant ainsi son niveau de
2018. Cette augmentation est directement
liée au renforcement de la coopération
consulaire entre Alger et Paris.

Malgré des variations ponctuelles, la liste
des dix principales nationalités concernées
par les mesures d’éloignement demeure re-
marquablement stable sur les trois années
étudiées (2018, 2021, 2022). On y retrouve
des nationalités non seulement maghrébines,
mais aussi albanaise, roumaine, géorgienne,
soudanaise et afghane, témoignant de l’hété-
rogénéité des flux migratoires. En 2022, des
nationalités ivoirienne et pakistanaise ont fait

leur entrée dans cette liste, remplaçant la
Moldavie et le Mali.

Une diplomatie migratoire
conflictuelle

Mohammed Zaoui, chercheur en sciences
politiques,  rappelle que la coopération consu-
laire entre la France et les pays du Maghreb
reste un point de discorde majeur. Les Etats
maghrébins, notamment le Maroc et l’Algérie,
persistent dans leur refus de délivrer les lais-
sez-passer consulaires nécessaires au retour de
leurs ressortissants expulsés de France. 

« Le Maroc insiste pour que les retours
soient strictement limités à ses citoyens, re-
jetant la responsabilité d'accueillir des res-
sortissants d'autres nationalités ayant
transité par son territoire. Cette position
traduit une volonté de préserver sa souve-
raineté et de refuser le rôle de sous-traitant
des politiques migratoires européennes.
Rabat exige un traitement égalitaire dans
ses relations avec Paris, une revendication
que la France peine à accepter, oscillant
entre coopération et imposition de condi-
tions unilatérales », nous-t-il expliqué.

Les enjeux sous-jacents : pression 
migratoire et externalisation 

des frontières

La question des éloignements ne se li-
mite pas à un simple désaccord diploma-
tique. Elle reflète une stratégie plus large
de gestion externalisée des flux migra-
toires. En réduisant les quotas de visas, la
France cherche à exercer une pression sur
les pays maghrébins pour qu’ils acceptent
davantage de retours. Cependant, cette ap-
proche punitive a ses limites. Non seule-
ment elle fragilise les relations bilatérales,
mais elle alimente également un sentiment
de méfiance mutuelle et de déséquilibre.

Hassan Bentaleb

Page 3 le 6 janvier 2025.qxp_Mise en page 1  05/01/2025  13:49  Page1



LIBÉRATION LUNDI 6 JANVIER 2025

De plus en plus embourbée dans
sa dégringolade abyssale, désar-
çonnée, décontenancée, ayant
perdu le nord – au sens propre

plus que figuré – la junte politico-militaire
qui préside à la destinée de cette chère pau-
vre Algérie, patauge toujours dans cette
mare qui ne dit pas son nom. Là-dessus,
cette équipe se révèle, chaque jour, incons-
ciente, voire peut-être insensible et indiffé-
rente face au désarroi d’une population
désœuvrée n’ayant qu’à scruter en désespoir
de cause le ciel d’une quelconque délivrance.

Deux faits politico-diplomatiques, et
non des moindres sur l’échiquier des rap-
ports de l’ensemble régional du Sahel, sont
venus bouleverser les calculs intempestifs et
irraisonnés de la direction politico-militaire
algéroise.

Rencontre déterminante 
entre Sa Majesté le Roi et 
le Président mauritanien

Le 20 décembre 2024, Sa Majesté le Roi
Mohammed VI reçoit le Président maurita-
nien Mohamed Ould Cheikh Al Ghazouani
au Palais Royal de Casablanca.

Un communiqué du Cabinet Royal, re-
layé par la publication « Al Ahdath Al Ma-
ghribia » le lundi 23 décembre confirme
cette information. 

Ladite publication arabophone indique
par ailleurs  que bien que le Souverain ait été
encore en convalescence, cette rencontre a
permis de clarifier plusieurs points d’inter-
rogation, soulevés par certaines analyses
géopolitiques, en particulier après la récente
visite effectuée à Nouakchott par le prési-
dent algérien, par ailleurs largement com-

mentée par les médias algériens faisant état
de « l’existence d’un plan algérien pour atti-
rer la Mauritanie dans son giron, contre
(bien entendu) les intérêts du Maroc », sou-
ligne Al Ahdath Al Maghribia.

Le communiqué du Cabinet Royal sou-
ligne que le Royaume du Maroc et la Répu-
blique islamique de Mauritanie ont affirmé
« leur détermination à développer des pro-
jets stratégiques pour la liaison entre les
deux pays voisins et à coordonner leurs
contributions dans le cadre des Initiatives
Royales en Afrique, particulièrement le Ga-
zoduc Africain-Atlantique et l’Initiative vi-
sant à favoriser l’accès des Etats du Sahel à
l’océan Atlantique ».

Cette expression claire et éloquente
vient ainsi asséner un coup qui n’admet pas
de réplique quant aux manœuvres sour-
noises déployées par la junte militaire algé-
rienne visant à exclure le Royaume du
Maroc de l’Union du Maghreb Arabe et
créer une tout autre entité fantoche…

La visite du chef  d’Etat mauritanien 
n’est pas seulement privée mais 
elle retrace les contours d’une 
réelle convergence de postions 

A ce propos, Amadou Seck, correspon-
dant à Nouakchott, relève qu’il ne s’agissait
pas seulement d’une « visite privée» mais
que la rencontre a été extrêmement impor-
tante pour les deux pays mais aussi pour
tous ceux de la région, car les deux Chefs
d’Etat ont abordé le projet du Gazoduc
Africain-Atlantique et l’Initiative Royale
destinée à faciliter l’accès à l’océan Atlan-
tique aux pays sahéliens (Mali, Burkina,
Niger et Tchad), accès par ailleurs tant

convoité par la direction algérienne.
D’autre part, «Al Ahdath Al Maghri-

bia» rapporte, s’appuyant sur nombre de
témoignages, qu’un certain nombre d’opé-
rations de déstabilisation de Nouakchott
étaient en cours de préparation par la junte
militaire algérienne ciblant le renversement
du régime de Mohamed Ould Cheikh Al
Ghazouani. Il s’agit en effet d’un plan
ourdi par l’Algérien Chengriha, notam-
ment lors de sa visite en Mauritanie en oc-
tobre à la suite de sa rencontre avec le chef
d’état major général des armées maurita-
niennes, El Mokhtar Bolle Chaâbane, qui
a été mis à la retraite avec un certain nom-
bre de gradés, par Ould Al Ghazouani dès
son retour du Maroc (…)

Aussitôt, le président Tebboune a li-
mogé l’ambassadeur d’Algérie à Nouak-
chott, Mahamed Benattou traduisant une
réaction qui en dit long sur l’état de nervo-
sité et de panique qui  est survenu dans les
arcanes de la junte au pouvoir.

Le Mali s’éloigne de l’Algérie 
et se rapproche du Maroc

Le deuxième fait géo-politico-diploma-
tique consacrant le désenchantement et le
désappointement de la politique étrangère
de l’Algérie est celui de la tension de plus en
plus exaspérée entre l’Algérie et le Mali,
jadis proche de la thèse fallacieuse d’Alger
concernant le dossier du Sahara marocain.
Le 1er janvier 2025, le ministre malien des
Affaires étrangères a fermement déploré les
déclarations du ministre algérien Ahmed
Attaf, les considérant comme une « ingé-
rence flagrante » dans les affaires intérieures
maliennes. Cela fait, d’ailleurs, suite à d’au-

tres accusations. En effet, le gouvernement
de transition au Mali ne cesse d’accuser l’Al-
gérie de soutenir sournoisement les groupes
armés terroristes sévissant à l’intérieur de
son territoire. Pour les autorités maliennes,
la complicité du pouvoir algérien avec ces
groupuscules est considérée comme une
réelle menace à la stabilité du pays. D’ail-
leurs la divergence  entre les deux pays s’est
progressivement muée en un affrontement
direct acté par la convocation, de part et
d’autre des ambassadeurs et leur rappel à
Alger et à Bamako.

A cet égard, la capitale malienne re-
proche aux Algérois de soutenir discrète-
ment des factions et groupuscules
terroristes qui attisent l’instabilité régionale.

Le Mali manifeste ainsi sa détermination
à redéfinir sa stratégie géostratégique et à re-
tracer les frontières politiques au-delà des li-
mites géographiques dans la région
sahélienne, réaction tendant à repousser
l’aventurisme des caporaux dans cette ré-
gion déjà gangrénée par les activités de dé-
stabilisation menées par les factions
terroristes qui s’y activent.

Ces deux faits géopolitiques, pleins d’en-
seignements quant au devenir des relations
entre les pays de cet ensemble régional afri-
cain, en l’occurrence le Sahel, consacrent
clairement la pertinence de la conception
marocaine de la politique sahélienne mais
aussi la vision empreinte de sagesse et de
clairvoyance des rapports de coopération et
de partenariat entre les pays du Sahel, des-
sinée par le Souverain parallèlement à l’iso-
lement du voisin de l’Est du fait de son
aventurisme et de l’incohérence de sa poli-
tique étrangère (…)

Rachid Meftah

L’Algérie, en grande 
pestiférée du Sahel
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L'Office des changes publie une circulaire relative aux mesures d'assouplissement
et de simplification du régime de voyages pour études à l'étranger
L'Office des changes a pu-

blié, jeudi, la circulaire n°
1/2025 relative aux me-

sures d'assouplissement et de
simplification du régime de
voyages pour études à l'étranger.

Cette circulaire, consultable
sur le site de l'Office des changes,
a pour objet d'assouplir et de sim-
plifier les dispositions de la régle-
mentation des changes relatives
aux voyages pour études à l'étran-

ger et ce, dans le cadre de la
consolidation du régime de
convertibilité y afférent.

Élaborée selon une approche
participative et inclusive, ladite
circulaire prévoit un ensemble de
mesures de facilitation et d'as-
souplissement afin d'accompa-
gner au mieux les personnes
physiques éligibles dans leurs
projets de voyages pour études à
l'étranger.

Les enjeux du développement durable en débat à Fès
Les participants à une conférence

organisée, samedi, sur "Fès et les
enjeux du développement dura-

ble", ont souligné la nécessité d’œuvrer à
instaurer un développement durable et
respectueux de l'environnement de la ca-
pitale spirituelle du Royaume.

Les intervenants lors de cette rencon-
tre qui s'inscrit dans le cadre de la 15èe
journée annuelle de Fès, ont passé en
revue à cette occasion les réalisations et
les perspectives de développement de la
ville selon une approche durable tout en
palliant aux dysfonctionnements résul-
tant du déséquilibre entre l'urbanisation
galopante et le création des espaces verts.

L'accent a été mis aussi sur l'impor-
tance que devraient accorder les acteurs
concernés à la préservation des res-
sources en eau et les espaces verts en gé-
néralisant les dépendances sanitaires et
les accès et en introduisant les techniques
les plus avancées en matière de gestion et
de valorisation des déchets. Le dévelop-
pement du transport urbain est l'une des
recommandations formulées par les par-
ticipants dans ce cadre.

Il a été question par ailleurs de souli-
gner la nécessité de renforcer le dévelop-
pement de la ville de Fès de manière à
consolider son rayonnement culturel et
économique et instaurer un équilibre so-

cial et environnemental.
Ouvrant cette conférence, le prési-

dent de la Fondation Yawm Fès (Journée
de Fès), Abdelhai Rais a souligné l'impor-
tance de la journée annuelle de Fès, "une
occasion de s'arrêter sur les mutations
que connaît la ville et d'explorer les
moyens de garantir un développement
harmonieux et respectueux de l'environ-
nement", ajoutant que cette 15ème édi-
tion connaît la participation des
signataires de l'Appel de Fès, lancé lors
d'une précédente édition. Après avoir mis
l'accent sur la richesse du patrimoine cul-
turel, architectural et artistique de la cité
idrisside et sur son histoire ancestrale, M.
Rais a relevé que l'objectif  de cette jour-
née est de pérenniser l'histoire glorieuse
de Fès et offrir aux acteurs locaux de dif-
férents horizons de penser l'avenir de la
capitale spirituelle en équilibrant entre le
développement socioéconomique et du-
rable.

De son côté, le président du Conseil
local des ouléma, Abdelhaq Belmajdoub
a souligné que Fès occupait de par le
passé une place prépondérante parmi les
cités savantes au vu de la compétence de
ses érudits, se félicitant du choix du
thème de cette journée qui est en harmo-
nie avec les orientations du Conseil en
matière de promotion du développement
durable. 

En célébration de la journée annuelle
de Fès, une série d'activités sont pro-

grammées du 4 au 11 janvier pour mettre
à l'honneur le patrimoine et l'avenir de la
ville. Des expositions thématiques,
comme celle dédiée à l'innovation au ser-
vice de la ville et de la région à l'Univer-
sité Sidi Mohammed Ben Abdellah, ou
encore celle sur l'architecture, l'art et l'ar-
tisanat traditionnel à l'Université privée
de Fès, permettront de découvrir les mul-
tiples facettes de Fès. La journée de clô-
ture sera marquée par la signature d'un
accord de partenariat entre la Fondation
Jour de Fès et l'Association des anciens
du lycée Moulay Idriss, scellant ainsi l'en-
gagement des générations passées et fu-
tures envers la ville.

Célébrée à l'initiative de nombreuses
associations de la société civile actives
dans les domaines de la préservation du
patrimoine, de la protection de l’environ-
nement et de la diffusion des valeurs de
citoyenneté, cette journée annuelle tend
à examiner et à débattre des mécanismes
à même de de concrétiser les engage-
ments signés le 4 janvier 2011 pour met-
tre en œuvre des projets et programmes
d’un développement ambitieux, porteurs
de progrès et de prospérité pour la popu-
lation de la ville.

Classée depuis 1981 patrimoine mon-
dial de l'humanité par l'Unesco, la ville de
Fès tend à renouer avec son passé presti-
gieux et à mettre en valeur son patri-
moine ancestral, ses monuments
historiques, ses Borjs et ses Murailles. 

L'administration de la prison locale Tanger 2 a
assuré que la situation sanitaire au sein de
l'établissement pénitentiaire demeure "nor-

male" et ne suscite pas d'inquiétude. 
Réagissant à ce qui a été diffusé par certains sites

électroniques concernant "la propagation de la rou-
geole parmi les détenus de la prison locale de Tanger
2", la Délégation générale de l'Administration péni-
tentiaire et de la réinsertion (DGAPR) a indiqué que
dès l'apparition des premiers symptômes de la mala-
die chez quatre détenus, dont deux nouveaux arri-
vants, l'administration de la prison de Tanger 2 a

entrepris dans l'immédiat une série de mesures pré-
ventives.  Les cas suspects ont été mis en quarantaine
et soumis aux analyses nécessaires, a précisé la
DGAPR dans un communiqué, ajoutant que le pro-
tocole thérapeutique approprié a été suivi pour les cas
testés positifs parmi les détenus et les fonctionnaires,
en coopération avec les autorités sanitaires locales. 

Une opération de vaccination volontaire contre la
rougeole a été également menée au profit des détenus
et du personnel de l'établissement pénitentiaire, sous
la supervision d'un staff  médical relevant du minis-
tère de la Santé. 

Prison locale Tanger 2 

La situation sanitaire ne suscite pas d'inquiétude
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Des journées de communi-
cation en soutien aux per-
sonnes atteintes de cancer

sont prévues, les 11 et 12 janvier à
Tétouan, sous le thème "Renforce-
ment des capacités et construction
de l’action participative pour soute-
nir les personnes atteintes de can-
cer, à travers le réseautage et
l’actualisation des connaissances". 

Initiées par l’Association "Le
cancer, nous sommes tous concer-
nés", ces journées visent à renforcer
la coordination et l’action conjointe
entre les associations au niveau na-
tional et les institutions et instances
nationales et internationales
concernées.  

Elles visent également à prendre
connaissance du cadre de l’Organi-
sation mondiale de la santé (OMS)
pour assurer une participation si-
gnificative des personnes ayant une
expérience directe avec le cancer, en
vue de permettre au ministère de la
Santé et de la Protection sociale
d'adapter ce cadre aux priorités dé-
finies.  

Ces rencontres s’assignent éga-
lement pour objectif  de s’enquérir
des nouveautés médicales et scien-
tifiques pour soutenir les personnes
atteintes de cancer, de développer
les compétences administratives et

techniques des associations pour un
meilleur impact et d’établir des
plans de collaboration entre les as-
sociations en vue de garantir des ef-
forts humanitaires durables. 

Au programme de cet évène-
ment médical et social, une rencon-
tre scientifique intitulée "les
avancées dans les soins des patients
atteints de cancer", présentant les
nouveautés thérapeutiques liées à
cette maladie et réunissant des re-
présentants du ministère de la Santé
et de la Protection sociale, de

l’OMS, de médecins spécialistes,
d’intervenants et de représentants
d’associations engagées dans les
soins aux personnes atteintes de
cancer dans diverses villes du
Royaume. 

La deuxième journée de cet évè-
nement sera dédiée à un atelier de
formation sur "le réseautage et le
renforcement de l’action participa-
tive", visant à développer les méca-
nismes de coopération entre les
associations, à appuyer leurs capa-
cités dans le soutien aux personnes

atteintes de cancer et à présenter les
expériences des associations actives
dans ce domaine. 

Ces journées s’inscrivent dans le
cadre des efforts déployés par la so-
ciété civile pour renforcer la sensi-
bilisation et le réseautage entre les
associations et les institutions natio-
nales et internationales du domaine,
en vue d’améliorer la qualité des
services prodigués aux personnes
atteintes de cancer et à encourager
la coopération entre les parties
concernées. 
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Des journées de communication en soutien aux
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La nouvelle gare routière d'Es-Semara ouvre ses portes

La nouvelle gare routière
d’Es-Semara a ouvert
ses portes, jeudi, accueil-

lant ainsi l'ensemble du trafic
des voyageurs, des autocars et
des grands taxis, en vue d'amé-
liorer les conditions d'accueil et
de confort des passagers et ga-
rantir une gestion optimale des
flux de voyages. 

Cette nouvelle gare, dont
l'inauguration s'est déroulée en
présence notamment du wali
de la région Laâyoune-Sakia El
Hamra, gouverneur de la pro-
vince de Laâyoune, Abdeslam
Bekrate, le gouverneur de la
province d’Es-Semara, Brahim
Boutoumilate, et les élus, s'ins-

crit dans le cadre du pro-
gramme de mise à niveau ur-
bain de la ville d’Es-Semara,
mobilisant une enveloppe bud-
gétaire estimée à 12,2 millions
de dirhams (MDH). 

La nouvelle gare routière,
qui se situe au pôle urbain
"Rbeib", s'étale sur une super-
ficie de 16.543 m², dont la su-
perficie bâtie est de 1.063 m²,
tandis que les aménagements
extérieurs s’étalent, quant à
elles, sur une surface de 15.480
m². Cette nouvelle gare dont la
gestion est confiée à la com-
mune d’Es-Semara est dotée
notamment de cinq guichets
pour les billets, d’un espace

d'attente, d’un parking, d'un
poste de police, et d'une salle
de prière, ainsi que des maga-
sins, des cafés et des blocs sa-
nitaires. 

Faisant l’objet d’une
convention multipartite entre la
Direction Générale des collec-
tivités locales, l’Agence pour la
promotion et le développe-
ment économique et social des
provinces du Sud, le Conseil
provincial et la commune d’Es-
Semara, cette infrastructure
routière va permettre aux voya-
geurs et professionnels de bé-
néficier des meilleurs services
dans le respect des conditions
de sécurité.  

Plusieurs voyageurs parmi
les usagers de cette gare se sont
félicités de l'inauguration de
cette nouvelle gare routière
équipée de commodités néces-
saires, saluant la fluidité du
mouvement au sein de cette
plateforme et la disponibilité
d'une flotte importante d'auto-
cars. Pour leur part, les profes-
sionnels du transport routier
ont été unanimes à affirmer
que cette nouvelle gare permet-
tra d’améliorer les conditions
de travail et les déplacements
des citoyens. 

Dakhla

Rencontre sur la lutte contre
la violence en milieu scolaire
La lutte contre la violence en

milieu scolaire a été au cen-
tre d'une rencontre organi-

sée, vendredi à Dakhla, dans le
cadre de la semaine nationale de la
santé scolaire. Initiée par l’Acadé-
mie régionale d’éducation et de
formation (AREF) de Dakhla-
Oued Eddahab, cette rencontre a
pour objectif  de mettre l’accent
sur les phénomènes de violence,
d’harcèlement en milieu scolaire et
de cyberharcèlement, et de discuter
du bilan d’action de l’AREF et des
différents secteurs concernés en la
matiére, en vue d’éliminer ces
comportements négatifs ayant un
impact sur la santé mentale, phy-
sique, émotionnelle et sociale des
élèves. 

Dans le cadre de la semaine na-
tionale de santé scolaire, près de
5.108 personnes, dont des élèves,
des cadres pédagogiques et des pa-
rents et tuteurs d'éléves, ont béné-
ficié de séances de sensibilisation
sur les dangers de la violence en
milieu scolaire, tandis que 18 éta-

blissements scolaires ont pris part
aux différentes activités organisées
dans ce cadre.  

Dans le même sillage, une
émission radiophonique a été réa-
lisée, traitant des formes de la vio-
lence, du harcèlement et du
cyberharcèlement, ainsi que leurs
effets négatifs sur la santé, le bien-
être et le parcours scolaire des
élèves. Dans une déclaration à la
MAP, le directeur de l’AREF de
Dakhla-Oued Eddahab, Mohamed
Faouzi, a indiqué que cette rencon-
tre a pour but de mettre en exergue
le bilan de la semaine nationale de
santé scolaire au niveau de la ré-
gion, et de renforcer la conver-
gence entre les différents
programmes des secteurs concer-
nés pour lutter contre la violence
en milieu scolaire. Cette rencontre,
a-t-il poursuivi, permet de déve-
lopper chez les élèves des attitudes
positives, pour pouvoir poursuivre
leur cursus scolaire dans un envi-
ronnement sain, serein et propice
à l'apprentissage.  
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Le ministre syrien des Affaires étrangères
entame sa première visite officielle au Qatar

Le nouveau ministre syrien des
Affaires étrangères, Asaad Al-
Shaibani, a entamé dimanche
une visite officielle au Qatar, sa

première dans le pays du Golfe depuis
l'éviction du président Bachar al-Assad il
y a près d'un mois, selon l'agence de
presse syrienne.

Le chef  de la diplomatie est arrivé à
Doha, accompagné du ministre syrien de
la Défense, Morhaf  Abou Qasra, et du
chef  des services de renseignement, Anas
Khattab, pour "discuter des perspectives
de coopération et de coordination entre
les deux pays", a indiqué Sana.

Leur arrivée dans la capitale qatarie

avait été annoncée plus tôt à l'AFP par un
diplomate syrien à Doha et un responsa-
ble qatari.

Le Qatar a été le deuxième pays, après
la Turquie, a avoir officiellement annoncé
la réouverture de son ambassade dans la
capitale syrienne depuis l'arrivée au pou-
voir en Syrie le 8 décembre d'une coalition
de groupes armés menée par les islamistes
de Hayat Tahrir al-Sham (HTS).

M. Al-Shaibani avait indiqué samedi
qu'il se rendrait cette semaine au Qatar,
aux Emirats arabes unis et en Jordanie,
après son premier voyage officiel en Ara-
bie Saoudite.

"Nous attendons avec impatience que

ces visites contribuent à soutenir la stabi-
lité, la sécurité, la reprise économique et
à bâtir de bons partenariats", avait-il af-
firmé dans un communiqué sur le réseau
social X.

Doha avait fermé sa mission diploma-
tique à Damas et rappelé son ambassa-
deur en juillet 2011, quelques mois après
le début de la répression de manifesta-
tions prodémocratie par les forces de M.
Assad.

Contrairement à d'autres pays arabes,
le Qatar, qui soutenait l'opposition sy-
rienne pendant la guerre, n'a jamais rétabli
ses relations diplomatiques avec Damas
depuis.

L'armée malienne
dit avoir arrêté
une figure de
l'Etat islamique
L'armée malienne a affirmé sa-

medi avoir arrêté deux "terro-
ristes", dont "un chef  de

premier plan" de l'organisation jiha-
diste Etat islamique au Grand Sahara
(EIGS), et tué plusieurs de ses com-
battants dans une opération la veille
dans le nord du pays.

Dans un communiqué, l'armée
"confirme l'arrestation de Mahamad
Ould Erkehile alias Abou Rakia et ré-
cemment Abou Hach, un chef  de pre-
mier plan de l'État islamique au Grand
Sahara (EIGS)".

L'armée présente Abou Hach
comme un "terroriste longtemps re-
cherché et connu des services de ren-
seignement pour sa responsabilité et la
coordination des pires exactions et
abus contre les populations dans la ré-
gion de Ménaka et Gao ainsi que les
attaques contre les Forces armées ma-
liennes (FAMa)".

L'opération menée vendredi par les
unités engagées dans la région de Gao
a également permis la "neutralisation
de plusieurs de ses combattants et la
récupération de divers matériels mili-
taires y compris d'innombrables maté-
riels de fabrication d'engins explosifs
improvisés", dit le communiqué.

Le Mali est en proie depuis 2012
aux agissements de groupes affiliés à
Al-Qaïda et à l'organisation Etat isla-
mique et aux violences de groupes
communautaires

Depuis qu'ils ont pris le pouvoir
lors de coups d'Etat en 2020 et 2021,
les militaires ont rompu la vieille al-
liance avec l'ancienne puissance domi-
nante française et se sont ensuite
tournés militairement et politiquement
vers la Russie. 

Le Sénégal a confirmé le démarrage
de l'exploitation de son gaz en com-
mun avec la Mauritanie voisine de-

puis le 31 décembre, une étape
"historique", a déclaré le ministre sénéga-
lais du Pétrole, Birame Souleye Diop.

Dans un communiqué reçu samedi par
l'AFP, l'une des entreprises chargées de
l'exploitation du projet, le Britannique BP,
a annoncé avoir "commencé à produire du
gaz à partir des puits du projet de gaz na-
turel liquéfié de la phase 1 de Grand Tortue
Ahmeyim (GTA) vers son navire flottant
de production, de stockage et de décharge-
ment".

Le Sénégal et la Mauritanie avaient déjà
annoncé mercredi l'ouverture du premier
puits de leur gisement marin, sans plus de
détail.

Le projet de Grand tortue/Ahmeyim
(GTA), à la frontière avec la Mauritanie,
devrait produire environ 2,5 millions de
tonnes de gaz naturel liquéfié par an. Re-
poussée à plusieurs reprises, son exploita-
tion était très attendue au Sénégal et devrait
permettre à ce pays pauvre de l'Afrique de
l'Ouest de transformer son économie.

"Ce que nous avons depuis le 31 dé-
cembre, c'est historique", a déclaré ven-
dredi le ministre du Pétrole à la chaîne

nationale, la RTS. Selon lui, le Sénégal bé-
néficiera de 35 millions de pieds cubes par
jour de même que la Mauritanie. "Le but
final, c'est d'utiliser le gaz pour la consom-
mation domestique et l'exportation", a-t-il
ajouté. Le projet a débuté il y a six ans et a
coûté environ 7,5 milliards de dollars, a-t-
il dit.

Son développement est assuré par BP,
avec l'américain Kosmos Energy, la Société
du pétrole du Sénégal et la Société mauri-
tanienne des hydrocarbures (SMH).

Le début de la production intervient
sept mois après l'entrée du Sénégal dans le
cercle des pays producteurs d'hydrocar-

bures avec le lancement depuis juin de l'ex-
traction de pétrole du champ de Sangomar
au large des côtes africaines par la compa-
gnie australienne Woodside.

Dans son discours de Nouvel An, le
nouveau président sénégalais Bassirou
Diomaye Faye, élu en mars, a affirmé
mardi soir "garantir une exploitation opti-
male et transparente des ressources pétro-
lières et gazières au profit de l'économie
nationale et des générations actuelles et fu-
tures".

Les nouvelles autorités sénégalaises ont
annoncé un audit des contrats pétroliers et
gaziers.

Le Sénégal et la Mauritanie deviennent producteurs de gaz
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Les négociations indirectes entre le Hamas et Israël ont repris à Doha 
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Le ministre israélien de la Défense Is-
raël Katz a confirmé samedi la re-
prise de négociations indirectes avec

le Hamas au Qatar pour la libération des
otages retenus dans la bande de Gaza de-
puis le 7 octobre 2023.

Le ministre a informé les parents de
l'otage Liri Albag, dont une vidéo d'elle en
vie a été diffusée samedi par le Hamas, "des
efforts en cours pour libérer les otages, no-
tamment la délégation israélienne partie
vendredi pour des pourparlers au Qatar", a
indiqué son bureau dans un communiqué.
Il a ajouté que le Premier ministre Benja-
min Netanyahu avait donné "des directives
précises pour la poursuite des négocia-
tions".

Le Hamas avait annoncé vendredi que
des négociations reprenaient à Doha en
vue d'obtenir une trêve dans la bande de
Gaza, précisant qu'elles porteraient notam-
ment sur une "cessation complète des hos-
tilités" entre Israël et le Hamas et le retrait
des troupes israéliennes de Gaza.

En dépit d'efforts diplomatiques in-
tenses menés sous l'égide du Qatar, de
l'Egypte et des Etats-Unis, aucune trêve n'a
pu être conclue depuis celle d'une semaine
intervenue fin novembre 2023, qui a permis
la libération d'otages en échange de prison-
niers palestiniens détenus par Israël.

Des négociations ont eu lieu en décem-
bre à Doha, mais le Hamas et Israël se sont
accusés mutuellement de les enrayer.

Apologie du terrorisme

Un influenceur algérien sera jugé
à Brest, un autre en garde à vue 
Deux influenceurs algériens vi-

vant en France appelaient à
des actes violents via des vi-
déos sur TikTok: Youcef  A.

sera jugé le 24 février par le tribunal de
Brest pour apologie d'un acte de terro-
risme, tandis qu'"imadtintin" a vu samedi
sa garde à vue prolongée à Grenoble.

Agé de 25 ans, Youcef  A., alias
"Zazou Youssef" sur Tiktok où son
compte a été supprimé par la plateforme,
a été placé en détention provisoire jusqu'à
son procès et encourt une peine de sept
ans de prison et 100.000 euros d'amende,
précise dans un communiqué le procureur
de la République de Brest, Camille Mian-
soni.

Il avait été interpellé tôt vendredi
matin à Brest, en compagnie d'un ami qui
l'hébergeait, soupçonné d'être son com-
plice.

C'est la plateforme Pharos de signale-
ment de contenus illicites sur le net qui
avait donné l'alerte le 1er janvier.

La veille, une vidéo avait été publiée
sur le réseau social TikTok, dans laquelle
l'influenceur, suivi par des centaines de
milliers d'abonnés, s'exprimait de façon
véhémente en arabe, sous-titré en français,
appelant à perpétrer des attentats en
France et des violences en Algérie.

Ces vidéos "étaient largement relayées
et commentées dans les réseaux sociaux,
créant ainsi un climat d'inquiétude", sou-
ligne M. Miansoni.

L'hôte de Youcef  A. a été mis hors de
cause et remis en liberté.

L'influenceur a reconnu être l'auteur
des vidéos qui visaient "les opposants au
régime en place en Algérie", précise le ma-
gistrat. Des vidéos plus anciennes avaient
également été publiées au moins depuis
octobre 2024.

Youcef  A. a été condamné définitive-
ment en janvier 2023 pour vol et il a éga-
lement écopé en première instance d'une
peine de 12 mois de prison en décembre
2023 pour des "dégradations aggravées"
en lien avec les émeutes de juin 2023 ayant

suivi la mort de Nahel.
Il a fait appel de cette condamnation.
Né à Mostaganem en Algérie, Youcef

A. a déclaré être arrivé en France en 2020,
et a reçu un titre de séjour en mars 2023,
valable jusqu'au 14 mars 2024, en tant que
parent d'enfant français. Le préfet du Fi-
nistère, Alain Espinasse, a expliqué avoir
décidé de ne pas renouveler son titre de
séjour "compte tenu des faits dont il s'était
rendu coupable" et lui a notifié le 18 avril
2024 une Obligation de quitter le terri-
toire français (OQTF).

Après la délivrance de son OQTF,
Youcef  A. a été "inscrit au Fichier des
personnes recherchées (FPR)", a ajouté le
préfet, précisant que le jeune homme
n'était ni fiché S ni identifié pour radicali-
sation.

Interpellé vendredi soir à Echirolles
près de Grenoble pour des vidéos simi-
laires à celles de Zazouyoussef, un second
influenceur algérien, "Imadtintin", a vu sa
garde à vue prolongée samedi.

Les faits ont été requalifiés en "provo-
cation directe à un acte de terrorisme" en
ligne, a précisé le procureur de Grenoble,
Eric Vaillant.

Agé de 31 ans, il avait publié une
vidéo, retirée depuis, appelant à "brûler
vif, tuer et violer sur le sol français", selon
une capture de la vidéo reprise par le mi-
nistre de l'Intérieur, Bruno Retailleau, dé-
nonçant des propos "ignobles".

"Imadtintin" est entré en France en
décembre 2021 et a demandé en août
2023 un titre de séjour après son mariage
avec une Française. Mais cette demande a

été refusée et il est lui aussi sous le coup
d'une OQTF.

Il a été interpellé avec son frère ju-
meau, selon une source policière qui pré-
cise qu'une perquisition de leur domicile
a permis de retrouver les décors utilisés
pour la vidéo aux plus de 800.000 vues.

"Zazouyoussef" et "Imadtintin" ont
rejoint "la guerre menée en France par le
régime algérien" qui mobilise un nombre
"important" d'influenceurs appelant à "la
violence", a estimé auprès de l'AFP
Chawki Benzehra, opposant algérien ré-
fugié en France après avoir pris part aux
manifestations prodémocratiques contre
le pouvoir en 2019. Chawki Benzehra a
indiqué avoir porté plainte vendredi à
Lyon pour des menaces proférées contre
lui par "Imadtintin".
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Une dangereuse tempête hiver-
nale s'est abattue dimanche sur
les Etats-Unis, où des millions
de personnes dans la moitié est

du pays sont menacées par des blizzards et
certaines localités enregistreront les plus
importantes chutes de neige des dix der-
nières années, prédisent les météorologues.

Plus de 60 millions de personnes se
trouvent sur la trajectoire de la tempête, qui
devrait balayer la moitié est des Etats-Unis
avec de l'air arctique jusqu'à lundi et entraî-
ner de fortes perturbations des déplace-
ments.

Le Service météorologique national
(NWS) a prévenu des risques de verglas,
neige et vents violents de l'ouest du Kansas
jusqu'aux Etats côtiers du Maryland, du
Delaware et de la Virginie, soit sur une
bande de territoire large de 2.400 kilomè-
tres.

"Une tempête hivernale perturbatrice
affectera les plaines centrales jusqu'au cen-
tre de l'Atlantique jusqu'à lundi, avec de
fortes chutes de neige généralisées et des
accumulations de glace", précise le NWS
dans son dernier bulletin.

L'agence a averti que les régions allant
du nord-est du Kansas au centre-nord du
Missouri connaîtraient "les plus fortes
chutes de neige depuis dix ans".

Les scientifiques affirment que les phé-
nomènes météorologiques extrêmes sont
de plus en plus fréquents et de plus en plus
graves en raison du changement climatique
provoqué par l'homme.

La première grande tempête de 2025 a
déjà provoqué la fermeture momentanée
samedi de l'aéroport international de Kan-
sas City, "en raison d'une accumulation ra-
pide de glace".

Les vols ont ensuite repris après le dé-
gagement des pistes, a précisé le maire de

Kansas City, Quinton Lucas.
Certaines localités des Etats de New

York et de Pennsylvanie, dans l'est du pays,
seront confrontées à une neige abondante
en provenance des Grands Lacs, qui pour-
rait totaliser 61 centimètres, selon le NWS.

Un blizzard est attendu sur les plaines
centrales tôt dimanche, rendant les dépla-
cements "extrêmement dangereux, avec des
routes impraticables et un risque élevé pour

les automobilistes de se retrouver bloqués",
prédit le NWS.

La capitale des Etats-Unis, Washington,
pourrait être recouverte d'un manteau nei-
geux de 12 centimètres ou plus, allant
jusqu'à 25 cm dans les zones avoisinantes.

Les températures devraient plonger,
dans certains endroits, en dessous des 18
degrés Celsius, avec des fortes rafales de
vent aggravant la situation.

Des orages violents sont attendus dans
la vallée inférieure du Mississippi. De la
pluie verglaçante et de la neige fondue sont
prévues au Kansas, et en allant vers l'est
jusqu'au Kentucky et à la Virginie, avec des
risques de chute d'arbres et de lignes élec-
triques.

Les gouverneurs du Kentucky, du Mis-
souri et de la Virginie ont déclaré l'état d'ur-
gence dans leurs Etats.

Les Nations unies ont mis en
garde vendredi contre une
crise humanitaire qui "s’ag-

grave" au Myanmar où plus de trois
millions de personnes sont déplacées
à cause du conflit en cours. 

“Les civils continuent d’être
confrontés à des risques extrêmes en
matière de protection, à une insécu-
rité alimentaire aiguë et à un quasi-ef-
fondrement des services publics
essentiels”, a indiqué le porte-parole
adjoint de l’ONU, Farhan Haq, lors
d’un briefing.

Il a relevé que le conflit dans ce
pays a contraint plus de 3,5 millions
de personnes à quitter leurs foyers, ce
qui représente une augmentation “stu-
péfiante” de près de 1,5 million de
personnes déplacées à l’intérieur du

pays par rapport à l’année dernière.
Citant le Bureau de coordination

des affaires humanitaires de l’ONU
(OCHA), le porte-parole a noté que
le plan de réponse humanitaire de
près d’un milliard de dollars lancé
pour ce pays d’Asie du Sud-Est en
2024 n’était financé qu’à hauteur de
36%. 

En 2025, près de 20 millions de
personnes ont besoin d’aide, contre
18,6 millions l’année dernière, a-t-il
dit, ajoutant que ces niveaux sont
“sans précédent”.

Selon OCHA, le plan de réponse
humanitaire de l’année en cours vise
à fournir une assistance vitale à 5,5
millions de personnes, ce qui néces-
site un financement de 1,1 milliard de
dollars. 

L'ONU alerte sur une crise 
humanitaire “aggravée” au Myanmar

La Russie a affirmé dimanche
avoir abattu des dizaines de
drones ukrainiens dans la nuit,

sans faire état de victime. Des vidéos
mises en ligne sur les réseaux sociaux
montrent ce qui semble être des explo-
sions dans le sud de la région de Rostov,
sur fond de sirènes d'alarme antiaé-
rienne. 

"La nuit dernière, 61 drones ukrai-
niens ont été détruits par nos défenses",
a affirmé le ministère russe de la Dé-
fense, ajoutant que la plupart d'entre
eux l'avaient été près de la frontière avec
l'Ukraine.

Quatre aéroports ont dû brièvement
interrompre le trafic aérien tôt di-
manche matin, "pour des raisons de sé-
curité", forçant au moins huit avions à
se dérouter, a souligné un porte-parole

de Rosaviatsia, l'autorité pour l'aviation
civile russe.

Dans la ville portuaire de Taganrog
et ses environs, des débris des drones
abattus ont endommagé des habita-
tions, selon le gouverneur de la région
de Rostov, Yuri Slyusar.

En riposte aux bombardements
russes en Ukraine, Kiev mène réguliè-
rement des frappes de drones en Rus-
sie, en particulier sur des sites militaires
et énergétiques.

Selon l'armée de l'air ukrainienne,
103 drones au total ont été tirés par la
Russie au cours de la nuit.

Parmi eux, 61 ont été abattus, et 26
leurres neutralisés.

Trois personnes ont été blessés dans
la chute de débris dans la région de
Kharkiv, selon les autorités locales.

La Russie affirme avoir abattu des 
dizaine de drones ukrainiens dimanche

Sévère tempête de neige
dans l'est des Etats-Unis
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Le marché monétaire a maintenu
son équilibre durant la semaine du
27 décembre au 02 janvier, selon
Attijari Global Research (AGR).

Ainsi, la circulation fiduciaire a atteint
un record à 429 milliards de dirhams
(MMDH) à fin novembre 2024, indique
AGR dans sa récente note "Weekly Hebdo
Taux – Fixed Income".

De même, les placements liquides ont
atteint un nouveau plus haut historique à

974 MMDH sur la même période, fait sa-
voir la même source. Par conséquent, Bank
Al-Maghrib (BAM) continue de satisfaire la
demande du système bancaire en abaissant
l’encours de ses interventions à travers ses
opérations principales et à long terme, à
144,2 MMDH contre 156,6 MMDH une
semaine auparavant. 

Plus en détail, les avances à 7 jours ont
baissé de 12,4 MMDH, passant de 72,6 à
60,2 MMDH en une semaine, fait savoir

AGR, précisant que BAM a maintenu in-
changées ses injections long terme à 84
MMDH à travers les pensions livrées et les
prêts garantis.

Dans ces conditions, le taux moyen
pondéré (TMP) a enregistré une légère per-
turbation à 2,51% en moyenne hebdoma-
daire et les Taux MONIA (Moroccan
Overnight Index Average) ont augmenté de
4 points de base par rapport à la semaine
dernière à 2,49%. 

Le nombre total des établisse-
ments économiques en activité
dans la région Béni Mellal-Khé-

nifra se chiffre à 83.999 entités dont
81,1% à but lucratif, selon les résul-
tats de la cartographie des établisse-
ments économiques réalisée par le
Haut-Commissariat au Plan (HCP).

La ventilation de ces établisse-
ments par secteurs fait ressortir une

prédominance des activités commer-
ciales à hauteur de 54,1%, suivies des
services 28%, au moment où les sec-
teurs de l’industrie et du BTP concen-
trent respectivement 14,5% et 3,4%
des activités.

Selon les résultats de cette carto-
graphie qui recense les établissements
non agricoles, ces entreprises em-
ploient 135,436 employés permanents. 

D'après les résultats de la carto-
graphie, 34,2 % de ces établissements
à but lucratif  ont été créés dans les 4
dernières années.

Le Taux d’accroissement démo-
graphique annuel s’établit à 0.02%,
entre 2014 et 2024 alors que le taux
d’urbanisation dans la région est
passé de 49,1% en 2014 à 50,8% en
2024.

Béni Mellal-Khénifra

Plus de 83 mille établissements
économiques en activité 

Le marché monétaire maintient son
équilibre du 27 décembre au 02 janvier

Marrakech-Safi

8.875 entreprises
créées à fin 
octobre 2024
Un total de 8.875 entreprises

ont été créées durant les dix
premiers mois de 2024 au ni-

veau de la région Marrakech-Safi,
selon des données de l'Office maro-
cain de la propriété industrielle et
commerciale (OMPIC).

Ces entreprises sont réparties entre
les personnes morales (7.044) et les
personnes physiques (1.831), précise
l'OMPIC.

La ville de Marrakech s'accapare la
part du lion avec 6.730 nouvelles en-
treprises, loin devant Safi avec 730,
puis El Kelaâ des Sraghna (394), Es-
saouira (385), Benguérir (316), Imin-
tanoute (174) et Youssoufia (146),
relève la même source.

Le secteur du commerce vient en
tête avec 27,46% du total des entre-
prises créées, suivi par les travaux de
construction et activités immobilières
(23%), les services (21,29%), l'hôtelle-
rie et la restauration (9,29%), les trans-
ports (6,64%), l'industrie (5,71%), les
technologies de l'information et de la
communication (2,73%), les activités
financières (2,47%) et l'agriculture et
la pêche (1,40%).

Pour ce qui est de la forme juri-
dique, 64,1% de ces entreprises sont
des SARL à associé unique, 35,4% des
sociétés à responsabilité limitée, 0,3%
des sociétés anonymes (SA) et autres
(0,1 %).

Au niveau national, le nombre
d'entreprises créées au cours des dix
premiers mois de 2024 a atteint 78.244
unités, réparties entre personnes mo-
rales (56.292) et personnes physiques
(21.952).

La région de Casablanca-Settat ar-
rive en tête avec un total de 24.571 en-
treprises créées à fin octobre 2024,
devant Tanger-Tétouan-Al Hoceima
(11.328), Rabat-Salé-Kénitra (9.121),
Marrakech-Safi (8.875), Fès-Meknès
(5.409), Souss-Massa (5.323), l'Orien-
tal (4.588), Laâyoune-Sakia El Hamra
(3.083), Béni Mellal-Khénifra (2.238),
Drâa-Tafilalet (1.766), Dakhla-Oued
Ed-Dahab (1.308) et Guelmim-Oued
Noun (634).
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Les prix des denrées alimentaires
dans le monde ont diminué de
2,1% en 2024 par rapport à l'an-

née précédente, essentiellement du fait
de la baisse des cours mondiaux des cé-
réales et du sucre, selon la FAO.

L'indice des prix calculé par l'Orga-
nisation des Nations unies pour l'ali-
mentation et l'agriculture (FAO), qui
suit la variation des cours internatio-
naux d'un panier de produits de base,
a notamment reflué de 13,3% pour les
céréales par rapport à 2023 et de 13,2%
pour le sucre sur la même période.

Ces baisses ont été en partie com-
pensées par la hausse des cours des
huiles végétales (+9,4%), des produits

laitiers (4,7%, notamment portés par
les prix du beurre) et des viandes
(2,7%).

Après la flambée des prix des cé-
réales, et notamment du blé, dans la
foulée de l'invasion russe de l'Ukraine,
les cours n'ont eu de cesse de baisser
pour retrouver leurs prix d'avant-
guerre sur les marchés internationaux.

En décembre 2024, les prix à l'ex-
portation du blé sont demeurés globa-
lement stables: "La pression à la baisse
exercée par la faiblesse de la demande
internationale et l'augmentation des
disponibilités saisonnières provenant
des récoltes en Argentine et en Austra-
lie a été contrebalancée par des pres-

sions à la hausse exercées par les mau-
vaises conditions des cultures d'hiver
en Russie", explique le rapport men-
suel de la FAO.

Les prix mondiaux du maïs ont eux
légèrement augmenté, "soutenus par
une légère hausse des ventes à l'expor-
tation et un resserrement de l'offre aux
Etats-Unis, ainsi qu'une forte demande
pour les origines ukrainiennes".

Parmi les autres céréales secon-
daires, les prix mondiaux de l'orge ont
augmenté, tandis que ceux du sorgho
ont diminué.

Les prix du riz ont légèrement
baissé (-1,2%) en décembre, sous l'ef-
fet d'un "ralentissement de la de-

mande" de riz parfumé, mais ont légè-
rement augmenté sur un an (+0,8%),
notamment soutenus par les importa-
tions de plusieurs pays d'Asie au cours
des neuf  premiers mois de l'année
2024.

La baisse des prix du sucre est elle
principalement due à des "exportations
record du Brésil au cours de l'année" et
à "des perspectives positives de l'offre
mondiale pour la campagne 2024/25".

En dépit d'un très léger fléchis-
sement en décembre, les cours an-
nuels des huiles sont restés élevés,
portés par l'huile de palme dans un
contexte de "resserrement mondial
de l'offre".
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Le dollar a entamé l'année sans per-
dre son élan, toujours porté par le
décalage de trajectoires écono-
mique et monétaire entre les

Etats-Unis et la plupart des autres pays, les
cambistes voyant même la tendance s'ac-
centuer sous Donald Trump.

Vers 20H35 GMT, le Dollar Index, qui
compare le billet vert à un panier de six de-
vises, ressortait à 109,281 points. Plus tôt,
il avait atteint son plus haut niveau depuis
novembre 2022.

Première pondération de ce panier,
l'euro est également descendu à une pro-
fondeur plus observée depuis quasiment 26
mois, à 1,0226 dollar pour un euro.

Les indicateurs du jour ont confirmé
que l'économie américaine restait mieux
positionnée que ses grands concurrents.

Les inscriptions hebdomadaires au chô-
mage sont tombées au plus bas depuis huit
mois, prenant de court les économistes.

Par ailleurs, l'indice PMI du cabinet
S&P Global a mis en évidence une activité
nettement supérieure aux attentes dans le
secteur manufacturier en décembre aux
Etats-Unis.

Son équivalent en zone euro, publié par
la banque allemande HCOB, est lui ressorti
inférieur aux projections et en baisse sur un
mois.

Sur le plan monétaire, les opérateurs
voient la Réserve fédérale américaine (Fed)
ne procéder, au mieux, qu'à une baisse de
taux sur l'ensemble de 2025, contre au
moins quatre pour la Banque centrale eu-
ropéenne (BCE).

Cette divergence se manifeste sur le
marché obligataire, où l'écart entre les taux
américains à 10 ans et leur équivalent alle-
mand reste proche d'un sommet de cinq
ans, enregistré mi-décembre.

"On démarre l'année et tout le monde
s'emballe pour le dollar", a commenté Brad
Bechtel, de Jefferies. "Considérant (le futur
président américain Donald) Trump et les
mesures qu'il pourrait prendre, je pense que
le dollar va continuer sur son élan durant
les prochaines semaines, probablement
jusqu'à l'investiture" le 20 janvier, anticipe
l'analyste.

Durant cette période, Brad Bechtel
n'exclut pas que le "greenback" - l'un des
surnoms du dollar - atteigne la parité avec

la monnaie unique.
Pour autant, une fois le nouveau gou-

vernement Trump en mouvement, "on
pourrait voir davantage de turbulences",
prévient l'analyste.

Le tempérament imprévisible de Do-
nald Trump et l'effet incertain du cocktail
de mesures annoncées par le président élu
pourraient ainsi accentuer la volatilité sur le
marché des changes.

    
     

     
   

     
      

     
      
   

     
      

       
      

     
     
      

      
     

  
        

       
      

      
      

       
 

     
      
     

     
     

        
   

En 2024, les prix alimentaires mondiaux ont baissé de 2% selon la FAO 

   
   

Le dollar démarre l'année en fanfare,
au plus haut depuis deux ans

Le Trésor a levé plus de 7 milliards de dirhams
(MMDH) lors de la première séance d'adjudication
du mois de janvier, marquant ainsi la plus impor-
tante émission depuis février 2024, selon Attijari
Global Research (AGR).

Cette levée intervient dans un contexte où le be-
soin de financement du Trésor pour le mois de jan-
vier n’a pas encore été annoncé, indique AGR dans
sa récente note "Weekly Hebdo Taux – Fixed In-
come", notant que cette levée a suscité une forte

demande de la part des investisseurs. 
En effet, cette demande a dépassé les 12

MMDH, atteignant un record de 5 mois avec un
taux de satisfaction de 58%, poursuit la même
source.

Toutefois, l’émission a entraîné une tendance
baissière sur la courbe primaire, avec des baisses
des rendements sur les maturités à 10, 20 et 30 ans,
de 5, 4 et 22 points de base respectivement.

En revanche, la courbe secondaire a montré une

orientation haussière sur l’ensemble des comparti-
ments.

Selon les analystes d'AGR, le Trésor pourrait se
financer sans pression sur le marché des adjudica-
tions au cours du premier trimestre de 2025. 

A l’origine, le niveau au-dessus des 12 MMDH
de ses excédents de trésorerie, conjugué au bon
comportement des finances publiques de l’Etat
avec une estimation maintenue d'un déficit budgé-
taire autour de 4% du PIB en 2024. 

Marché obligataire

Le Trésor réalise sa plus importante levée depuis février 2024 

Economie
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Mais, est-ce que je suis encore
tout cela ? se dit-il en riant. L’épître
de l’archevêque Landriani était un
chef-d’œuvre de logique et de clarté
; elle n’avait pas moins de dix-neuf
grandes pages, et racontait fort bien
tout ce qui s’était passé à Parme à
l’occasion de la mort de Giletti. 

« Une armée française comman-
dée par le maréchal Ney et marchant
sur la ville n’aurait pas produit plus
d’effet, lui disait le bon archevêque ;
à l’exception de la duchesse et de
moi, mon très-cher fils, tout le
monde croit que vous vous êtes
donné le plaisir de tuer l’histrion Gil-
letti. Ce malheur vous fût-il arrivé, ce
sont de ces choses qu’on assoupit
avec deux cents louis et une absence
de six mois ; mais la Raversi veut
renverser le comte Mosca à l’aide de
cet incident. Ce n’est point l’affreux
péché du meurtre que le public
blâme en vous, c’est uniquement la
maladresse ou plutôt l’insolence de
ne pas avoir daigné recourir à un
bulo (sorte de fier-à-bras subalterne).
Je vous traduis ici en termes clairs les
discours qui m’environnent, car de-
puis ce malheur à jamais déplorable,
je me rends tous les jours dans trois
maisons des plus considérables de la
ville pour avoir l’occasion de vous
justifier. Et jamais je n’ai cru faire un
plus saint usage du peu d’éloquence
que le Ciel a daigné m’accorder». 

Les écailles tombaient des yeux
de Fabrice ; les nombreuses lettres
de la duchesse, remplies de trans-
ports d’amitié, ne daignaient jamais
raconter. La duchesse lui jurait de
quitter Parme à jamais, si bientôt il
n’y rentrait triomphant. Le comte
fera pour toi, lui disait-elle dans la
lettre qui accompagnait celle de l’ar-
chevêque, tout ce qui est humaine-
ment possible. Quant à moi, tu as
changé mon caractère avec cette
belle équipée ; je suis maintenant
aussi avare que le banquier Tombone
; j’ai renvoyé tous mes ouvriers, j’ai
fait plus, j’ai dicté au comte l’inven-
taire de ma fortune, qui s’est trouvée
bien moins considérable que je ne le
pensais. Après la mort de l’excellent
comte Pietranera, que, par paren-
thèse, tu aurais bien plutôt dû ven-
ger, au lieu de t’exposer contre un
être de l’espèce de Giletti, je restai
avec douze cents livres de rente et
cinq mille francs de dettes ; je me
souviens, entre autres choses, que
j’avais deux douzaines et demie de
souliers de satin blanc venant de
Paris, et une seule paire de souliers
pour marcher dans la rue. Je suis
presque décidée à prendre les trois
cent mille francs que me laisse le
duc, et que je voulais employer en
entier à lui élever un tombeau magni-
fique. Au reste, c’est la marquise Ra-
versi qui est ta principale ennemie,
c’est-à-dire la mienne ; si tu t’ennuies
seul à Bologne, tu n’as qu’à dire un

mot, j’irai te joindre. Voici quatre
nouvelles lettres de change, etc., etc. 

La duchesse ne disait mot à Fa-
brice de l’opinion qu’on avait à
Parme sur son affaire, elle voulait
avant tout le consoler et, dans tous
les cas, la mort d’un être ridicule tel
que Giletti ne lui semblait pas de na-
ture à être reprochée sérieusement à
un del Dongo. Combien de Giletti
nos ancêtres n’ont-ils pas envoyés
dans l’autre monde, disait-elle au
comte, sans que personne se soit mis
en tête de leur en faire un reproche ! 

Fabrice tout étonné, et qui entre-
voyait pour la première fois le véri-
table état des choses, se mit à étudier
la lettre de l’archevêque. Par mal-
heur, l’archevêque lui-même le
croyait plus au fait qu’il ne l’était réel-
lement. Fabrice comprit que ce qui
faisait surtout le triomphe de la mar-
quise Raversi, c’est qu’il était impos-
sible de trouver des témoins de visu
de ce fatal combat. Le valet de cham-
bre qui le premier en avait apporté la
nouvelle à Parme était à l’auberge du
village Sanguigna lorsqu’il avait eu
lieu ; la petite Manetta et la vieille
femme qui lui servait de mère
avaient disparu, et la marquise avait
acheté le vetturino qui conduisait la
voiture et qui faisait maintenant une
déposition abominable.

« Quoique la procédure soit en-
vironnée du plus profond mystère,
écrivait le bon archevêque avec son

style ciceronien, et dirigée par le fis-
cal général Rassi, dont la seule cha-
rité chrétienne peut m’empêcher de
dire du mal, mais qui a fait sa fortune
en s’acharnant après les malheureux
accusés comme le chien de chasse
après le lièvre ; quoique le Rassi, dis-
je, dont votre imagination ne saurait
s’exagérer la turpitude et la vénalité,
ait été chargé de la direction du pro-
cès par un prince irrité, j’ai pu lire les
trois dépositions du vetturino. Par un
insigne bonheur, ce malheureux se
contredit.

Et j’ajouterai, parce que je parle à
mon vicaire général, à celui qui,
après moi, doit avoir la direction de
ce diocèse, que j’ai mandé le curé de
la paroisse qu’habite ce pécheur
égaré. Je vous dirai, mon très cher
fils, mais sous le secret de la confes-
sion, que ce curé connaît déjà, par la
femme du vetturino, le nombre
d’écus qu’il a reçu de la marquise Ra-
versi ; je n’oserai dire que la marquise
a exigé de lui de vous calomnier,
mais le fait est probable. Les écus
ont été remis par un malheureux
prêtre qui remplit des fonctions peu
relevées auprès de cette marquise, et
auquel j’ai été obligé d’interdire la
messe pour la seconde fois. Je ne
vous fatiguerai point du récit de plu-
sieurs autres démarches que vous de-
viez attendre de moi, et qui d’ailleurs
rentrent dans mon devoir.

Un chanoine, votre collègue à la

cathédrale, et qui d’ailleurs se sou-
vient un peu trop quelquefois de l’in-
fluence que lui donnent les biens de
sa famille, dont, par la permission di-
vine, il est resté le seul héritier,
s’étant permis de dire chez M. le
comte Zurla, ministre de l’intérieur,
qu’il regardait cette bagatelle comme
prouvée contre vous (il parlait de
l’assassinat du malheureux Giletti), je
l’ai fait appeler devant moi, et là, en
présence de mes trois autres vicaires
généraux, de mon aumônier et de
deux curés qui se trouvaient dans la
salle d’attente, je l’ai prié de nous
communiquer, à nous ses frères, les
éléments de la conviction complète
qu’il disait avoir acquise contre un de
ses collègues à la cathédrale ; le mal-
heureux n’a pu articuler que des rai-
sons peu concluantes ; tout le
monde s’est élevé contre lui, et,
quoique je n’aie cru devoir ajouter
que bien peu de paroles, il a fondu
en larmes et nous a rendu témoins
du plein aveu de son erreur com-
plète, sur quoi je lui ai promis le se-
cret en mon nom et en celui de
toutes les personnes qui avaient as-
sisté à cette conférence, sous la
condition toutefois qu’il mettrait
tout son zèle à rectifier les fausses
impressions qu’avaient pu causer les
discours par lui proférés depuis
quinze jours. 

« Je ne vous répéterai point, mon
cher fils, ce que vous devez savoir
depuis longtemps, c’est-à-dire que
des trente-quatre paysans employés
à la fouille entreprise par le comte
Mosca et que la Raversi prétend sol-
dés par vous pour vous aider dans
un crime, trente-deux étaient au fond
de leur fossé, tout occupés de leurs
travaux, lorsque vous vous saisîtes
du couteau de chasse et l’employâtes
à défendre votre vie contre l’homme
qui vous attaquait à l’improviste.

Deux d’entre eux, qui étaient
hors du fossé, crièrent aux autres :
On assassine Monseigneur ! Ce cri
seul montre votre innocence dans
tout son éclat. Eh bien ! le fiscal gé-
néral Rassi prétend que ces deux
hommes ont disparu ; bien plus, on
a retrouvé huit des hommes qui
étaient au fond du fossé ; dans leur
premier interrogatoire six ont dé-
claré « avoir entendu le cri on assas-
sine Monseigneur ! Je sais, par voies
indirectes, que dans leur cinquième
interrogatoire, qui a eu lieu hier soir,
cinq ont déclaré qu’ils ne se souve-
naient pas bien s’ils avaient entendu
directement ce cri ou si seulement il
leur avait été raconté par quelqu’un
de leurs camarades. Des ordres sont
donnés pour que l’on me fasse
connaître la demeure de ces ouvriers
terrassiers, et leurs curés leur feront
comprendre qu’ils se damnent si,
pour « gagner quelques écus, ils se
laissent aller à altérer la vérité». 

(A suivre)
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Au mois de juillet, le gouverne-
ment de la Serbie a rétabli les
permis relatifs aux projets

d’extraction de lithium de Rio Tinto,
après les avoir annulés en 2022 à la
suite de manifestations populaires. Ce
rétablissement a provoqué de nou-
velles manifestations, plusieurs mil-
liers de personnes étant descendues
dans les rues de Belgrade pour expri-
mer leur opposition à une mine sus-
ceptible de constituer une menace
pour les sources d’eau et la santé pu-
blique. Rio Tinto avait en effet déjà
fait preuve par le passé d’une volonté
de contourner les réglementations en-
vironnementales du pays.

Rio Tinto présente un long passé
de violations présumées des droits de
l’Homme ainsi que de contamination
et de mauvaise gestion de l’eau dans
ses mines à travers le monde. Le pro-
blème ne se limite cependant pas à
Rio Tinto : la corruption et la négli-
gence sont monnaie courante dans
l’industrie minière. La société Glen-
core a été condamnée par un juge
américain à s’acquitter d’une amende
de 700 millions $ pour avoir mis en
place et appliqué pendant une dizaine
d’années un système de corruption de
responsables publics dans plusieurs
pays. De même, le géant minier BHP
et son partenaire brésilien Vale sont
pris dans des batailles juridiques liées
à la rupture du barrage de résidus mi-
niers de Fundão – la plus grave catas-
trophe environnementale survenue au
Brésil.

L’Union européenne prévoyant
d’accroître son extraction minière in-
térieure de matériaux essentiels à la
transition écologique ainsi qu’à de
nombreuses technologies de défense
et à divers produits numériques, les
dirigeants politiques et les populations
entendent s’assurer du caractère du-
rable de cette démarche. C’est la rai-
son pour laquelle le Conseil
international des mines et métaux
(ICMM) – une organisation que Rio
Tinto a contribué à créer, qui inclut
également Glencore, Vale et BHP –
et plusieurs autres acteurs majeurs de
l’industrie travaillent à l’élaboration
d’une norme mondiale, dans le cadre
de l’initiative pour une norme conso-
lidée relative à l’exploitation minière
(CMSI), permettant de certifier la
production responsable des miné-
raux. Compte tenu de leurs antécé-
dents, est-il raisonnable de confier à
ces géants de l’industrie minière l’éla-
boration des règles censées leur im-
poser de rendre des comptes ?

Les normes et certifications vo-
lontaires ne constituent pas une nou-
veauté. Elles existent dans une
multitude de secteurs, de l’agriculture
jusqu’au bâtiment, et l’industrie mi-
nière connaît déjà de nombreuses ini-
tiatives de ce type. Les quatre
organisations qui mènent la CMSI –
l’ICMM, l’Association minière du Ca-
nada, le Conseil mondial de l’or, et
Copper Mark – disposent en effet

chacune de leur propre cadre de ga-
rantie.

Plusieurs évaluations relatives à
ces programmes volontaires,
conduites par Germanwatch, Mer-
cedes-Benz et d’autres, révèlent que la
plupart d’entre eux manquent en réa-
lité de transparence, de rigueur, de
contrôle, et qu’ils ne permettent pas
d’assurer la mise en œuvre des
contraintes. Autrement dit, ces pro-
grammes constituent une forme so-
phistiquée de greenwashing. Au mois
de février, l’organisation Lead the
Charge a publié une évaluation des
programmes de garantie et d’accrédi-
tation par des tiers dans le secteur des
matières premières, examinant cha-
cun d’entre eux en fonction d’un en-
semble de critères minimum de
crédibilité. Constat révélateur, la pro-
cédure de l’ICMM pour la validation
des prévisions de performance satis-
faisait à seulement 16% des critères.

Ces chiffres peu glorieux se tra-
duisent par des conséquences
concrètes pour les populations au-
tochtones, les travailleurs et les com-
munautés locales. D’après le Centre
de ressources sur les entreprises et les
droits de l’Homme, les sociétés mem-
bres de l’ICMM, qu’elles soient direc-
tement détenues en propriété ou
qu’elles participent à des coentre-
prises, représentent plus de la moitié
des 20 entreprises responsables de la
majorité des violations présumées des
droits de l’Homme dans l’exploitation
minière des minéraux essentiels.

Dirigeants politiques et institu-
tions financières injectent des mil-
liards de dollars dans des projets
miniers à travers le monde sur la base
de certifications volontaires sembla-
bles à la CMSI actuellement propo-
sée. La loi de l’UE sur les matières
premières critiques se fonde par
exemple sur ces garanties pour déter-
miner si les entreprises s’approvision-

nent en matières premières de façon
responsable. De même, 78% des
constructeurs automobiles évalués
dans le cadre de l’étude de l’organisa-
tion Lead the Charge déclarent s’ap-
puyer sur ces éléments pour prendre
des décisions en matière d’approvi-
sionnement – en particulier à mesure
que l’adoption des véhicules élec-
triques s’accélère.

Une récente analyse de la propo-
sition de CMSI, menée par des
groupes autochtones, des organisa-
tions de la société civile et des experts
politiques, met en évidence plusieurs
lacunes dans ce cadre, susceptibles de
nuire aux communautés, et, aspect
important, de présenter des risques
pour les constructeurs automobiles.
La norme se décompose en trois ni-
veaux : pratiques de base, pratiques
satisfaisantes, et pratiques optimales.
Or, les exigences imposées au niveau
basique – précisons d’ailleurs que les
entreprises sont autorisées à opérer en
dessous de ce seuil durant le proces-
sus de garantie – ne sont pas alignées
sur les lois internationales, les normes
juridiques ou les principes générale-
ment reconnus, tels que les normes de
performance de la Société financière
internationale (IFC). Les sociétés mi-
nières ne seront par conséquent pas
dans l’obligation de remédier aux vio-
lations graves des droits de l'Homme,
ce qui pourrait plus en aval exposer
les constructeurs automobiles à des
sanctions.

Par ailleurs, le projet de norme ne
protège pas le droit des populations
autochtones – qui subissent un préju-
dice disproportionné du fait de l’ex-
ploitation minière – au consentement
libre, préalable et éclairé, qui accom-
pagne leur droit de gouverner leurs
territoires et leurs ressources, ainsi
que leur droit à l’autodétermination.
La préservation de ce droit doit
constituer une exigence minimale au

niveau des pratiques de base. Or,
l’idée même que le respect des droits
fondamentaux puisse faire l’objet
d’une décomposition en différents ni-
veaux de performance illustre toute la
défaillance de l’élaboration de la
CMSI. Une telle approche infligerait
encore davantage de préjudices aux
communautés autochtones, dans la
mesure où plus de la moitié des mi-
néraux critiques se situent sur leurs
terres ou à proximité.

L’ICMM et ses partenaires, dont
les sociétés membres du groupe
consultatif  de la CMSI telles que
BWM et Tesla, auront beau fournir
tous les efforts pour présenter cette
norme comme l’instrument d’une ex-
ploitation minière responsable, il ne
s’agit de rien de plus que d’une tenta-
tive du secteur de présenter un visage
propre et écologique au public. Si elle
aboutit, la CMSI renforcera tout sim-
plement la puissance et l’influence de
géants miniers tels que Rio Tinto,
Glencore et BHP, et leur permettra
d’agir impunément tout en présentant
de fausses garanties à l’ensemble des
principales parties prenantes.

Loin de favoriser une transition
énergétique juste, la CSMI permettrait
aux industries extractives de privilé-
gier le profit au détriment de la qualité
de l’air et de l’eau, des droits de
l’Homme ainsi que d’une planète vi-
vable, tout en exposant les construc-
teurs automobiles, les Etats et les
investisseurs à un risque d’atteinte à
leur réputation. Compte tenu de
l’augmentation de la demande de mi-
nerais essentiels à la transition éner-
gétique, il est plus important que
jamais de fixer des exigences élevées
dans l’élaboration de règles solides et
applicables au sein du secteur minier.

Par Chelsea Hodgkins
Défenseuse principale des véhicules
électriques au sein du programme 

climatique de Public Citizen

La fausse promesse de l'exploitation
minière “responsable”
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Champion du monde des
fléchettes à seulement 17
ans, le prodige aux nerfs
d'acier Luke Littler a gagné

le coeur de ses compatriotes britan-
niques qui se sont passionnés pour
l'ascension de cet ado attachant, fan
de kebabs et de jeux vidéo.   

Vendredi, le "prince" anglais a souf-
flé le "roi" néerlandais Michael van
Gerwen et ses trois couronnes (2014,
2017 et 2019) dans l'atmosphère sur-
voltée de l'Alexandra Palace de Lon-
dres, pour devenir le plus jeune
vainqueur du championnat du monde
de "darts", une passion britannique.   

Emu aux larmes, il a brandi le tro-
phée devant des centaines de suppor-
teurs en liesse, la plupart costumés. "Je
n'arrive pas à y croire", a-t-il répété,
comme incrédule.   Le jeune barbu au
polo violet n'est plus ce quasi-inconnu
qui s'était invité, à 16 ans et à la sur-
prise générale, dans la précédente fi-
nale, l'an dernier au même endroit.   

A l'époque, l'adolescent n'avait joué
qu'une poignée de matches profession-
nels et se classait seulement 164e mon-

dial de la discipline fétiche des pubs,
principalement suivie dans le monde
anglo-saxon.   

Désormais, Littler partage les pla-
teaux télé avec des stars du cinéma hol-
lywoodien et ses prouesses sont
scrutées, décortiquées et mises en lu-
mière par Sky Sports, ravi de l'exposi-
tion apportée par un tel phénomène.   

Il y a tout juste un an, sa finale
contre Luke Humphries a été l'événe-
ment sportif  le plus regardé, en dehors
du football, dans les 34 ans d'histoire
du diffuseur anglais, avec 4,8 millions
de téléspectateurs.   Et le lendemain, la
presse n'avait d'yeux que pour Luke
"The Nuke" ("La bombe atomique"),
malgré la défaite.  

Avec son adresse et sa précision, le
jeune tireur du nord de l'Angleterre a
bluffé les aficionados de ces tournois
déjantés et abondamment alcooli-
sés.   Lorsque le Royaume-Uni l'a dé-
couvert début 2024, il avait aussi créé
la sensation avec son humour et sa
franchise, révélant un mode de vie à
l'antipode de celui d'un sportif  profes-
sionnel.   

"Je ne me lève pas avant midi, je
mange mon omelette au fromage et au
jambon, puis une pizza et je m'en-
traîne", entre deux parties de jeux
vidéo, avait-il raconté.   Impression-
nant de calme pendant ses matches, le
champion a lancé sa première fléchette
à l'âge de 18 mois et des vidéos tour-
nées par sa famille le montrent en train
de jouer alors qu'il est en couche-cu-
lotte.   "A dix ans, il était déjà bien plus
fort" que les autres jeunes de son âge,
s'est souvenu auprès de la BBC son an-
cien entraîneur de l'académie de flé-
chettes de St Helens, Karl Holden.   

Habitant de Warrington, entre Man-
chester et Liverpool, Littler s'est attiré
la sympathie de nombreux sportifs, le
soutien des sponsors comme Xbox, ses
consoles préférées, et dépasse désor-
mais 1,5 million d'abonnés sur Insta-
gram.  Après avoir remporté dix
trophées l'an dernier et été plus recher-
ché sur Internet que le roi ou le Pre-
mier ministre britannique, il a été
nommé Jeune sportif  de l'année 2024
par la BBC.   

A cette occasion, l'adolescent à l'im-

posante carrure s'était réjoui d'avoir
contribué à "changer ce sport", dont le
nombre d'académies junior a doublé
depuis son avènement.   Face aux ru-
meurs concernant son âge, certains
médias britanniques sont allés jusqu'à
publier des photos de son certificat de
naissance, confirmant que Littler est
bien né le 21 janvier 2007.   

L'Anglais, qui doit encore être offi-
ciellement accompagné d'un adulte
pour aller au pub, se consacre désor-
mais à plein temps à la discipline reine.
Il aurait gagné en 2024 près de 1,5 mil-
lion de dollars (1,46 million d'euros)
avant impôt entre tournois et sponsors,
selon le magazine Forbes.   Après sa fi-
nale précédente, il avait fait savoir qu'il
ne changerait pas sa vie et se contente-
rait toujours d'"un kebab et une canette
de Tango", une boisson gazeuse, après
une victoire.   

Les médias britanniques ont toute-
fois rapporté que l'adolescent avait dé-
ménagé dans une maison plus
confortable avec sa famille et qu'ils
s'étaient offert un voyage très attendu
à Disney World en Floride.  

Luke Littler

Le petit “Prince” britannique
des fléchettes 
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Premier League 

Manchester City 
enchaîne, pas Arsenal

Brighton a freiné Arsenal (1-1) dans
sa course au titre, samedi, pour le
plus grand bonheur de Liverpool,
leader confortable avec cinq

points d'avance et deux matches en plus à
jouer. 

Les "Reds" avec 45 unités n'ont plus trop
à s'inquiéter de Manchester City (6e, 34 pts),
même si les quadruples champions d'Angle-
terre en titre ont repris des couleurs, samedi
contre West Ham (4-1). Et ils voient la me-
nace Chelsea (4e, 36 pts) s'évaporer davan-
tage après le match nul 1-1 concédé par les
"Blues" à Crystal Palace. Ils pourraient relé-
guer Arsenal à huit longueurs en cas de vic-
toire dimanche contre Manchester United. 

Et il leur reste une cartouche supplé-
mentaire avec le derby contre Everton,
prévu en décembre mais reporté à cause de
la tempête Darragh. Sous la pluie de Brigh-

ton, Arsenal a dérapé malgré un bon départ,
concrétisé par le but d'Ethan Nwaneri (16e),
jeune attaquant de 17 ans titularisé à la place
du blessé longue durée Bukayo Saka. 

Les "Seagulls" ont haussé le ton en se-
conde période et ont été récompensés par
un penalty de Joao Pedro (61e). William Sa-
liba a voulu dégager un ballon de la tête mais
a heurté celle de l'attaquant brésilien, ce qui
a conduit l'arbitre à siffler faute. "Je n'avais
jamais vu ça de ma vie - et Saliba touche le
ballon. (Ce n'était pas un penalty) pour moi,
non", a critiqué l'entraîneur Mikel Arteta, re-
gard noir, devant la caméra de Sky Sports. 

Manchester City, de son côté, a enchaîné
une deuxième victoire consécutive, contre
une équipe de West Ham trop limitée, six
jours après avoir profité d'un autre adver-
saire trop tendre, Leicester (2-0). A l'Etihad,
la lumière est principalement venue de Sa-

vinho et Erling Haaland, un duo d'attaque
de plus en plus complémentaire, et déjà à
l'origine du succès le week-end dernier. 

L'ailier brésilien de 20 ans a provoqué
un "csc" de Vladimir Coufal (10e, 1-0), dé-
livré une offrande pour la tête de Haaland
(42e, 2-0) et glissé un nouveau ballon décisif
pour le Norvégien (55e, 3-0). Phil Foden a
corsé l'addition (58e, 4-0), avant que Niclas
Füllkrug ne réduise l'écart (71e, 4-1). "Il y a
eu des moments où nous avons bien joué,
d'autres moins. Il y a une petite améliora-
tion, mais nous sommes conscients qu'il
faut encore faire mieux", a résumé Kevin
De Bruyne au micro de Sky Sports. 

En attendant, les "Citizens" ont empo-
ché six points en deux rencontres de Pre-
mier League, soit plus que durant les neuf
précédentes (une victoire, deux matches
nuls et six défaites). 

Sport

Supercoupe d'Italie

L'AC Milan renverse la Juventus et file en finale
L'AC Milan a décroché son billet

pour la finale de la Supercoupe
d'Italie où il affrontera l'Inter lundi,

en battant la Juventus Turin 2-1 vendredi à
Riyad. Les Turinois ont ouvert le score grâce
à leur prodige turc Kenan Yildiz, qui a
trompé Mike Maignan d'une frappe sèche
(21e min). 

Mais les Milanais, désormais sous la
houlette de Sergio Conceição, qui a succédé
lundi à Paulo Fonseca, a montré un tout
autre visage après la pause. Les vice-cham-
pions d'Italie 2024, distancés en champion-
nat (8e), ont égalisé sur penalty par
Christian Pulisic (71e min) avant que, sous
pression, le défenseur de la Juve Federico
Gatti ne trompe son propre gardien, trop
avancé (75e min). 

L'AC Milan tentera de remporter la "Su-
percoppa italiana" pour la huitième fois de
son histoire, la première fois depuis 2016,

face à son grand rival, l'Inter, triple tenant
du titre, qui a dominé l'Atalanta Bergame 2
à 0 jeudi.  

Serie A
Naples domine la

Fiorentina et passe
seul en tête
 

Naples a pris seul les commandes du
Championnat d'Italie en surclassant la Fioren-
tina 3 à 0 samedi à Florence lors d'une 19e
journée disputée sans les autres cadors de Serie
A engagés en Supercoupe d'Italie. 

Le Napoli a pris l'avantage à la 29e minute
sur un exploit du Brésilien David Neres, parti
du milieu de terrain, qui, après un relais avec
Romelu Lukaku, a slalomé dans la défense de
la Fiorentina. Lukaku a doublé la mise sur pe-
nalty (54), puis Scott McTominay a profité d'un
mauvais renvoi de la défense de la "Viola"
pour tromper son ancien coéquipier à Man-
chester United, David De Gea (68). Naples
(44 pts) a retrouvé le fauteuil de leader qu'il a
déjà occupé de la 6e à la 14e journées, avec
trois points d'avance sur l'Atalanta Bergame et
quatre sur l'Inter Milan. 

L'équipe d'Antonio Conte a décroché sa
13e victoire depuis août, soit autant que durant
toute la saison 2023-24 conclue, en tant que
champion en titre, à une catastrophique 10e
place. "Avoir 44 points à ce stade du cham-
pionnat, c'était inimaginable en début de sai-
son, c'est un grand motif  de fierté pour cette
équipe qui travaille bien", a reconnu l'entraî-
neur-adjoint Cristian Stellini après ce dixième
match sans concéder de but. 

L'Atalanta, battue jeudi par l'Inter en demi-
finale de la Supercoupe d'Italie à Riyad, et l'In-
ter, qui affrontera l'AC Milan en finale de cette
compétition lundi, disputeront leur match en
retard de la 19e journée respectivement contre
la Juventus Turin le 14 février et contre Bo-
logne le lendemain.  L'Inter a un second match
en retard à disputer, celui contre la Fiorentina
arrêté début décembre après le malaise car-
diaque d'Edoardo Bove, qui n'a pas encore été
reprogrammé. De son côté, la Fiorentina, troi-
sième après la 12e journée, marque le pas: elle
a concédé une troisième défaite en quatre
matches et rétrogradé à la sixième place (32 pts).

Liga
Le Real Madrid s'impose

in extremis à Valence 
et s’empare de la tête
 Le Real Madrid a arraché une victoire in

extremis à Valence (2-1) vendredi soir, en
match en retard de la 12ème journée de Liga,
pour s’installer en tête du championnat. 

Hugo Duro a ouvert le score pour Valence
à la 27ème minute, mettant les Merengues
sous pression. Réduits à dix après l’expulsion
de Vinicius Junior à la 79ème minute, les Ma-
drilènes n’ont pourtant rien lâché. 

Le vétéran Luka Modric a ramené le Real
à égalité à la 85ème minute, seulement cinq mi-
nutes après son entrée en jeu, avant que Jude
Bellingham, en sauveur, n’inscrive le but de la
victoire à la 90ème+5. A l'issue de ce match
initialement prévu le 2 novembre mais reporté
après les inondations meurtrières dans le sud-
est du pays, le Real est en tête de Liga avec 43
points, devant l'Atlético (41 pts), qui compte
toutefois un match en moins, et le FC Barce-
lone (38 pts). 

Les Colchoneros auront la possibilité de
reprendre les commandes du championnat
dès le 12 janvier lors de la réception d'Osasuna
(19e journée). 
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Le football africain a offert ce week-
end un théâtre d’ardeur tactique et
d’émotions intenses. Sur les ter-
rains, deux équipes marocaines, le

Raja de Casablanca et l’AS FAR, ont marqué
leur territoire dans la Ligue des champions.
Ces deux victoires, aussi précieuses que stra-
tégiques, traduisent bien plus qu’une simple
lutte pour les points : elles témoignent d’un
regain d’espoir, d’un sursaut d’orgueil et de
l’implacable recherche de grandeur sur la
scène continentale.

Au stade bouillonnant d’Arbi Zaouli, le
Raja de Casablanca, mal en point dans cette
phase de groupes, a prouvé que le football
est une affaire de caractère. Face à une
équipe de Mamelodi Sundowns reconnue
pour son jeu technique et sa capacité à do-
miner, les Verts ont choisi de répondre avec
une arme redoutable : l’âme collective. 

Dès le coup d’envoi, le Raja a affiché ses
intentions, multipliant les incursions offen-
sives. Soutenus par une foule déchaînée, les
Casablancais ont imposé un rythme effréné.
Toutefois, le premier coup de théâtre est
venu des Sud-Africains, avec un but signé
Ikram Rayerns, finalement annulé pour

hors-jeu. Cette décision, loin de calmer les
esprits, a donné au jeu une autre dose d’in-
tensité.

Le tournant du match intervient à la
40ème minute : un tacle imprudent de Jerry
Obas sur Youssef  Najari conduit à une ex-
pulsion directe. Réduits à dix, les Sundowns
ont vu leur structure se fissurer. C’est alors
que Youssef  Belaamri a offert un centre mil-
limétré à Benaissa Ben Omar dans le temps
additionnel de la première mi-temps, per-
mettant au Raja de prendre un avantage cru-
cial (1-0).

Revenus des vestiaires, les joueurs du
Raja ont poursuivi leur domination, cher-
chant à enfoncer le clou. Adam Nafati s’est
particulièrement illustré par deux frappes
puissantes, toutes deux repoussées avec brio
par le gardien sud-africain Ronwen Williams.
Cependant, la donne a changé à la 81ème
minute : l’expulsion de Marouane Zila pour
un tacle violent a redonné espoir aux Sun-
downs. Malgré une fin de match tendue
marquée par un troisième carton rouge,
cette fois pour Khuliso Mudau, le Raja a
tenu bon, scellant une victoire aussi labo-
rieuse que méritée.

Avec ces trois points, le Raja passe à la
troisième place du groupe, ravivant ses es-
poirs de qualification. Pour une équipe long-
temps critiquée pour son irrégularité, cette
victoire est un symbole de renaissance.

À quelques centaines de kilomètres de
Casablanca, l’AS FAR accueillait l’AS Ma-
niema Union au stade d’honneur de Meknès.
Si le Raja a gagné par la fougue, les Militaires,
eux, ont triomphé par la maîtrise. Leur vic-
toire 2-0 les installe solidement à la première
place du groupe B, confirmant leur statut de
sérieux prétendants au sacre continental.

Dès les premières minutes, l’AS FAR a
démontré pourquoi elle est leader de son
groupe. Khaled Ait Ouarkhrane a ouvert le
score à la 13ème minute après une combi-
naison parfaitement orchestrée. Ce but pré-
coce a mis en lumière l’organisation tactique
des Militaires, capables d’étouffer leurs ad-
versaires tout en exploitant le moindre es-
pace. Le second but, inscrit par Amine
Zahzouh sur coup franc direct à la 45e+3, a
marqué l’apogée de cette domination. Un tir
puissant, précis, et une exécution qui té-
moigne du travail rigoureux effectué sur les
balles arrêtées.

En seconde période, bien que l’AS Ma-
niema ait tenté de réagir, la défense maro-
caine s’est montrée intraitable. Rabie
Hrimat, impérial dans les airs, a failli inscrire
un troisième but de la tête, mais c’est surtout
le gardien de l’AS FAR qui a marqué les es-
prits en sauvant son équipe d’une réduction
de l’écart à la 68ème minute. Cette solidité
défensive est un atout majeur pour une
équipe qui aspire à conquérir l’Afrique.

Si les succès du Raja et de l’AS FAR té-
moignent de la vitalité du football marocain,
ils révèlent également des approches diamé-
tralement opposées. Là où le Raja a puisé
dans l’énergie brute et la résilience pour ren-
verser une situation défavorable, l’AS FAR
a misé sur la discipline et la gestion du
tempo pour conforter sa suprématie. 

Alors que les deux équipes marocaines
avancent dans la compétition, l’espoir renaît
de voir un club du Royaume soulever à nou-
veau le prestigieux trophée continental. Si les
leçons du passé sont retenues, et si l’élan ac-
tuel est maintenu, le Raja et l’AS FAR pour-
raient bien écrire une nouvelle page
glorieuse de l’histoire du football africain. 

M.O

Botola Pro D1 “Inwi” 

Le Wydad de Casablanca renoue
avec la victoire à Tétouan 
Le Wydad de Casablanca s’est imposé sur la pelouse du Moghreb de

Tétouan par 2 buts à 1, samedi en match de la 17ème journée de la
Botola Pro D1 "Inwi" de football.  Les Rouges ont pris l’avantage

grâce à un doublé de Mohamed Rayhi (17e pen, 29), alors que les locaux
ont réduit le score sur un but de Mohamed Rahim (56e). Le WAC prend
provisoirement la cinquième place avec 27 points, alors que le MAT est quin-
zième avec 10 unités. 

Pour sa part, le Hassania d’Agadir, qui recevait à Mohammedia, s'est im-
posé sur la Jeunesse sportive Soualem par 3 buts à 1.  Les buts du club soussi
ont été inscrits par Assane Beye (9e), Mohamed Bakhkhach (27e) et Abdel-
lah Boukhanfer (34e), alors que la JSS a réduit le score sur penalty transformé
par Mohamed El Khaloui (88). Grâce à ce succès, le HUSA rejoint provi-
soirement son adversaire du jour à la dixième place, avec 20 points.

Le FUS de Rabat, quant à lui, s’est imposé sur la pelouse du Chabab de
Mohammedia par 2 buts à 0, vendredi.  Les buts des visiteurs ont été inscrits
par Hamza Hannouri (69) et Ayoub Moulua (81e). Grâce à cette victoire, le
FUS se hisse provisoirement à la troisième place avec 29 points. Le Chabab
est toujours lanterne rouge avec trois unités.

Les participants à la 16ème édition du Rallye
“Africa Eco Race” font escale à Dakhla
Les participants à la 16ème édition du Rallye "Africa

Eco Race", qui relie Monaco à Dakar, sont arrivés
samedi après-midi à Dakhla, avant de reprendre

lundi leur course vers la Mauritanie. Organisée sous le Haut
Patronage de SM le Roi Mohammed VI, en partenariat
avec l’Association Sahara Marocain des Rallyes, cette ma-
nifestation sportive, qui se déroule du 28 décembre au 12
janvier, compte plus de 500 participants issus de 27 pays,
qui prennent part aux catégories moto, auto, quad, camion
et SSV (véhicules utilitaires tout-terrain). Sur une distance
d'environ 6.000 km, les concurrents traversent durant 15
jours de compétition les déserts du Maroc et de la Mauri-
tanie, avant de rejoindre Dakar, précisément le Lac Rose,
où se dérouleront les compétitions de la dernière étape. 

L'étape du Maroc est l'une des plus importantes de
l'Africa Eco Race, avec un parcours reliant Tanger aux pro-
vinces du Sud du Royaume sur cinq étapes, entre Tanger
et Tarda (Errachidia) sur 755 Km, Tarda et Tagounite (Za-
gora) sur 357 km, Tagounite et Touizgui (Assa-Zag) sur
547 km, Touizgui et Laâyoune (507 km), et Laâyoune à
Dakhla (500 km). Dans une déclaration à la presse, le coor-

dinateur général du Rallye, Anthony Schlesser, a souligné
que cette escale à Dakhla permet aux participants de pren-
dre le temps de se reposer et de se préparer aux prochaines
étapes. M. Schlesser s’est également félicité de l’accueil cha-
leureux qui leur a été réservé à Dakhla, notant que les par-
ticipants à cette course ont exprimé leur admiration pour
les atouts naturels dont regorgent les provinces du Sud du
Royaume. 

Les épreuves de cette compétition se déroulent sous
forme de courses de régularité sur des parcours compre-
nant des pistes roulantes légèrement ensablées, mettant
ainsi en valeur l'endurance, la fiabilité et les compétences
de pilotage des participants. Pour des raisons de sécurité,
chaque véhicule est équipé d'un système de suivi par satel-
lite permettant leur géolocalisation et doté d’une fonction
phonie pour appeler ou être appelé par les PC
course. Selon les organisateurs, ce Rallye tout-terrain est
une véritable aventure humaine, vu qu'il plonge ses parti-
cipants dans une ambiance typique, sur des pistes inédites
faisant la part belle au pilotage, au cœur de paysages inou-
bliables.

Ligue des champions d’Afrique

L’AS FAR confirme, le Raja se relance
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Ingrédients : 

250 g de fromage Ricotta 
250 g de thon à l’huile égoutté
20 g de câpres (facultatif)
Des olives noires ou vertes (facultatif)
3 à 4 cuillères à soupe de chapelure 
2 cuillères à soupe de persil ciselé
1 cuillère à café de zeste de citron
1 cuillère à soupe de jus de citron
2 oeufs petit calibre ou 1 grand
50 g de fromage Parmesan ou autre
60 g d’Emmental râpé
1/2 cuillère à café de piment doux en poudre
1 bonne pincée d’ail en poudre
Sel et poivre au goût

Chapelure pour la panure
Huile d’arachide ou de tournesol pour la fri-

ture

Préparation :
Dans un saladier, mettre le fromage Ricotta,

le parmesan râpé, le thon émietté et égoutté, les
olives en rondelles et les câpres préalablement rin-
cés coupés en tout petit morceaux.

Ajouter le persil haché, le zeste et le jus de ci-
tron, la chapelure, l’ail, le piment doux et enfin les
œufs légèrement battus, puis commencer à mé-
langer tout les ingrédients avec une fourchette.
Saler et poivrer.

Mélanger tous les ingrédients jusqu’à obtenir
un mélange compact et homogène (si le mélange
est trop mou, ajouter un peu plus de chapelure et
de fromage). Laisser reposer 20 à 30 minutes au
frais.

Humidifier légèrement les mains et prendre
de petites portions de pâte auxquelles vous don-
nerez la forme classique de boulette ronde et lé-
gèrement aplatie.

Après avoir formé la boulette, la passer dans
la chapelure. 

Faire frire les croquettes dans de l’huile chaude
et non fumante, à feu doux à moyen (ne pas dé-
passer 180° C, il faudra quelques instants pour les
faire dorer.

Déposer les croquettes dans une assiette sur
laquelle munie de papier absorbant.

LIBÉRATION LUNDI 6 JANVIER 2025

Un thon rouge s'est vendu dimanche
à environ  1,3 million d'euros au
Japon, à l'occasion de la tradition-

nelle vente aux enchères de thons du Nouvel
An à Tokyo.

Le prestigieux restaurateur de sushis
Onodera Group, étoilé par le guide Michelin,
a déboursé 207 millions de yens (environ
1,28 million d'euros) pour le poisson de 276
kilogrammes, pêché à Oma dans la province
d'Aomori (nord).

"Le premier thon est censé apporter la
bonne fortune", a déclaré Shinji Nagao, di-
recteur général d'Onodera Food Service, aux

journalistes après la vente aux enchères.
"Notre souhait est que les gens le mangent
et passent une année merveilleuse", a-t-il
ajouté.

L'année dernière, le restaurateur avait dé-
pensé presque deux fois moins (114 millions
de yens) pour la pièce maîtresse.

Mais la somme record reste celle de
333,6 millions de yens (2,7 millions d'euros
à l'époque) pour un poisson de 278 kilo-
grammes en 2019, déboursée par l'autopro-
clamé "roi du thon" Kiyoshi Kimura qui a
longtemps régné sur cet événement symbo-
lique au Japon. 

Au Japon, un thon rouge vendu près
d’1,3 million d'euros aux enchèresCroquettes de thon à la Ricotta

Recettes

"Araignée ambiance étoilée",
"araignée arc en ciel"... Un
scientifique chinois a nommé
16 nouveaux spécimens d'arai-

gnées en s'inspirant des chansons du très popu-
laire musicien taïwanais Jay Chou, remportant un
franc succès sur les réseaux sociaux.

Mi Xiaoqi, professeur à l'Université Ton-
gren, dans la province de Guizhou (sud-ouest de
la Chine), a dévoilé sa liste d'araignées dans un
article publié en décembre dans le journal aca-
démique "Recherche zoologique: diversité et
conservation".

Son article est depuis lors devenu viral, avec
son hashtag dédié sur la plateforme chinoise de
microblogage Weibo qui a été vu plus de 26 mil-
lions de fois depuis mercredi.

L'un des arachnides de 3,5 millimètres a été
baptisé "araignée ambiance étoilée" en référence
à une chanson d'amour du premier album de
Chou ("Jay" sorti en 2000).

D'autres s'appellent "araignée arc en ciel",
"araignée poing de dragon" et "araignée par-
don".

Le musicien taïwanais Chou, âgé de 45 ans,
connu pour ses dramatiques balades amoureuses
aux tonalités pop, est l'un des artistes les plus po-
pulaires de la planète en mandarin, avec plus de
30 millions de disques vendus.

Ses chansons seront donc désormais im-

mortalisées par les noms de bestioles à huit
pattes, découvertes récemment par le professeur
Mi et deux de ses collègues dans la province chi-
noise du Yunnan.

L'araignée "code secret" brun-jaune de 2,36
millimètres, tisseuse de toiles, tire son nom d'une
chanson d'amour de Chou de 2002 de son
album "Les huit dimensions".

"Ne pars jamais, tu es la pièce manquante
dans mon univers", disent les paroles de la chan-
son, qui ne fait aucunement référence au monde
des araignées. "Araignée pardon", bestiole poilue
marron et blanche, s'inspire de "Jasmin orange
commun", l'album de musique le plus vendu en
Chine au cours du 21ème siècle selon le livre
Guiness des records.

Mi Xiaoqi est un fan inconditionnel de Chou
depuis sa jeunesse, explique le média chinois
Xinhua.

"Appeler des araignées du nom de chansons
de Jay Chou rapproche la recherche scientifique
du grand public. J'espère que davantage de per-
sonnes s'intéresseront à la recherche scientifique
et soutiendront la protection de l'environne-
ment", a-t-il expliqué à Xinhua.

Un astéroïde avait déjà été baptisé Chou en
2011 par des astronomes taïwanais.

Un scientifique chinois inspiré par 
la pop pour baptiser des araignées
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